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La continuation de Vaide de la Confederation
ä Vhotellerie est-eile justifiee?

La presse a publie il y a quelque trois
semaines des communiques annonqant que
le Conseil federal proposait aux Chambres
föderales de voter un credit pour permettre
l'exäcution des mesures en faveur de l'hotellerie

jusqu'ä fin 1953. Certains journaux ne se

sont pas montres träs aimables envers notre
industrie et ils ont parfois accompagne le
communique de commentaires qui signi-
fiaient, en substance, que l'aide ä l'hotellerie
n'etait plus de mise et qu'il etait temps de
mettre un fond ä ce gouffre ä millions.

Le texte officiel du message du Conseil
federal est sorti de presse ä la fin de la se-
maine derniere et nous pouvons enfin, sur la
base de ce document, emettre quelques
constatations qui reduisent ä neant les
critiques superficielles qui ont ete faites ä ce

sujet.
On se souvient — et ce n'est en tout cas

pas aux hoteliers qu'il est necessaire de le

rappeler — que le Conseil federal s'etait
montre refractaire aux propositions de la
Federation suisse du tourisme et notre So-
ciete pour surmonter les difficultes que la
vague de devaluations devait fatalement
entrainer pour les industries touristiques. On
nous fit comprendre qu'il ne fallait pas se

montrer d'avance trop pessimiste et que la
situation ne justifiait pas des mesures preci-
pitäes. Depuis ce moment, l'hotellerie attend
toujours autre chose que des paroles de
consolation. Si nous relevons cette attitude,
e'est pour etablir que le Conseil federal ne
peut ätre accuse de peindre en noir la situation

de notre hotellerie, ni de faire preuve ä

son egard d'une bienveillance trop hätive.
Le seul avantage qui decoule de cette «pon-
deration» est que les jugements contenus dans
le message sur l'aide ä l'hotellerie peuvent
etre consideres comme une illustration «opti-
miste» de notre position.

Une industrie en difficultes

Comme dans ses messages precedents, le
Conseil federal expose que l'on aurait tort de
se laisser eblouir par la breve reprise des
amtes 1946 et 1947 — qui fut une annee de

pointe. Depuis lors, la diminution des nuitees
a £te constante, les hotes etrangers et les
hotes suisses participant ä peu pres dans la
mäme proportion ä ce mouvement regressif.
Ce mouvement et d'autant plus inquietant
que, chez nos voisins, l'hotellerie enregistre
au contraire des chiffres en progres. Ceci
montre que la concurrence devient toujours
plus äpre sur le plan international. Le message

dont nous parlons fait etat des restrictions

monetaires qui existent dans certains
pays et explique que la devaluation a ren-
cheri le sejour de nos hotes etrangers de 10 ä

40%, provoquant l'hiver dernier un recul
d'environ 30% des nuitees des hotes anglais
par rapport ä l'hiver precedent.

Alors que l'on se plaint parfois dans la
presse des prix demandes dans les hotels
suisses, nous aimerions citer le message du
Conseil federal, lorsqu'il commente les frais
et les marges de gain dans l'hotellerie:

nil est juste enfin d'observer que les frais
de toute nature qui grevent l'activite de l'hotellerie

suisse ont augmentc dans des proportions

cxtraordinaires et que cette aug¬

mentation ne peut etre mise que pour une
faible part ä la charge du client. II est done
evident que la situation de l'hotellerie suisse
s'est notablement aggravee. La marge de

gain s'est d'autant plus retrecie que la de-
mande s'est ralentie et que la propension ä la
depense a considerablement faibli faute de

moyens, tant chez les hotes etrangers que chez

les hotes du pays.-»

Enfin les autorites insistent sur la sensibi-
lite exceptionnelle de l'hotellerie aux tensions
internationales economiques et politiques.
Les evenements d'Extreme-Orient viennent
de recreer un climat particulterement defa-
vorable au tourisme.

Ainsi done, le Conseil federal admet que
l'hotellerie ne repose point sur un lit de roses
et recommande ä nos conseillers nationaux
et ä nos conseillers aux Etats de voter les

secours necessaires pour lui aider ä se main-
tenir.

Y a-t-il d'autres arguments en faveur
de l'aide ä l'hotellerie?

A ceux qui estiment que la situation pre-
caire de notre industrie ne justifie pas une
aide officielle et qui pretendent qu'il faut
laisser sombrer ce qui n'est plus ä meme de

surnager, on peut — et cela sans revenir sur
l'importance de l'hotellerie pour notre
economic nationale, importance sur laquelle le
Conseil federal ne s'etend pas, la tenant pour
connue — objecter qu'il n'y a pas que le sort
des hoteliers —• des hoteliers saisonniers sur-
tout — qui est en jeu. II y a egalement celui
de regions montagneuses entieres et, dans
une certaine mesure, celui de notre agriculture.

La fermeture d'hotels dans des regions
excentriques ou dans les vallees alpestres
equivaudrait ä la depopulation des contrees
en question. Leurs habitants ne pourraient
plus que vegeter si le tourisme ne regenerate
ses localites d'un sangnouveau. Les artisans
n'auraient plus l'occasion de pratiquer leur
metier pour gagner leur vie, les com-
mergants n'auraient plus qu'ä fermer
boutique. Des corporations interessantes, telles
que Celles des guides de montagne et des
instructeurs de ski seraient condamnees ä

l'inactivite, et les petits paysans auraient
toutes difficultes de transformer en argent
frais les produits de la terre.

Au moment oil la vente des produits agri-
coles cause des soucis aux interesses, on re-
connaitra que l'exportation invisible de ces
denrees pour l'entretien des quelque 1700000
etrangers qui, en 1948, ont fourni plus de 8
millions de nuitees est loin d'etre negligeable.
C'est, ä cote de bien d'autres, un ou deux
aspects de l'utilite du tourisme pour l'econo-
mie tout entiere, utilite dont on s'est rendu
compte plus vite que chez nous dans les

pays qui nous entourent.

Etendue de l'aide de la Confederation.

Nos lecteurs connaissent le mecanisme des
mesures en faveur de l'hotellerie et nous ne
ferons que rappeler brievement l'etendue de
l'aide de la Confederation. Nous voudrions
nous dispenser ici d'exposer en detail les
sommes qui ont ete mises jusqu'ä present ä la
disposition de la Societe fiduciaire suisse pour
l'hotellerie pour l'execution des mesures en
faveur de notre industrie, non pas que le

montant de celles-ci soit tel qu'il soit genant
de le reveler, mais parce que la repetition
dans tous les journaux de chiffres se rap-
portant ä des credits meme modestes finit
par donner l'impression aux lecteurs qu'il
s'agit de montants souvent renouveles et par
consequent considerables. C'est ainsi pro-
bablement qu'est n6e la legende des millions
que la Confederation verse ä l'hotellerie.
E'exemple des 47 millions qui ont ete men-
tionnes par les journaux et qui figurent en
effet dans le message du Conseil federal est
particulierement frappant de ce point de vue.
Ce n'est que le solde du credit global de 65
millions qui a ete propose il y a 5 ans pour
permettre d'appliquer la loi du 28 septembre
1944 sur le desendettement et la restauration
de l'hotellerie. II ne s'agit ni d'une subvention,
puisque l'aide est constitute par des prets
garantis en tout premier rang sur les im-
meubles hoteliers, ni d'un credit no-uveau,
puisque la somme globale a dejä ete discutee
et votee. II se trouvera cependant des gens
qui n'hesiteront pas ä pretendre que le parle-
ment a en cinq ans vote quelque cent millions
de credit en faveur de l'hotellerie. Comme
nous le disons plus haut, nous n'insisterons
pas puisque le seul fait d'enoncer un chiffre,
meme pour le rectifier, peut etre une source
de confusion.

L'hotellerie a rembourse une notable
partie des montants qui lui ont eteavanceset,
alors que les autorites estimaient ä 13
millions par an la somme necessaire pour le
desendettement et les travaux de restauration,

il n'a ete utilise au total que 18
millions en 5 ans. C'est la preuve de la circon-
spection avec laquelle on proeäde et de la
modicite de l'aide consentie.

Nous ne pouvons terminer ces considerations

qui nous permettent de pretendre que la
situation de l'hotellerie et son role 6cono-
mique, non seulement justifient mais exigent
la continuation des mesures de protection
juridiques et financieres, qu'en citant les
conclusions du message du Conseil federal quant
aux pertes subies par la Confederation:

AUS DEM INHALT - SOMMAIRE

Seite/page 2:
Der SHV. erhält eine Vertretung in
der Schweiz. Handelskammer
Production et repartition

Seitefpage 3:
Les provisions touristiques du Plan
Marshall pour 1950 — 1952

„ Die Schweizer Woche, die sie
meinen"
Berufsausbildung im amerik. Gast-
und Hotelgewerbe
Hotellerie und Fremdenverkehr im
Spiegel der Presse

Seitelpage 4:
Die amerikanischen Hotels im
Zeichen des Korea-Schreckens
Die Leistungen der British Travel
and Holidays Association

Seite/page 5:
Vorbilanz des Heiligen Jahres
Nouvelles personnelles

Seite/page 9:
Le röle de la cuisine ä notre epoque
Beschäftigtenstand imHotelgewerbe
in der Sommersaison 1950
Diminution des « nuitees» en juillet
au Tessin et en Suisse romande

Seite/page 10:
Die Aufbewahrung von Lebensmitteln

im Haushalt
Schweizerische Beiträge zur
Verkehrswissenschaft
A l'Ecole d'cenologie et de viticulture

de Lausanne

«St, l'on considere que, depuis pres de

trente ans que dure l'ceuvre de so-utien de

Vindustrie höteliere, la Confederation n'a
perdu en tout et pour tout qu'environ g,4
millions de francs (dont 5,6 millions de francs
de pertes sur prets), on peut affirmer que son
intervention s'est opirie de fagon prudente
et que le sacrifice par eile consenti s'est

maintenu dans des limites restreintes, eu

egard ä l'importance de l'hotellerie dans
notre economic nationale, ainsi qu'aux
risultats obtenus.

Zwei Aussprüche
Bundespräsident Petitpierre: Enge Zusammenarbeit

zwischen Behörden und Berufsverbänden mehr denn j e nötig

An der schweizerischen Bankiertagung
vom 23-/24. September in Neuenburg
hielt Bundespräsident Petitpierre eine
markante Ansprache, die die Finanzordnung
des Bundes zum Hauptgegenstand hatte. Bei
dieser Gelegenheit rechnete er scharf ab mit
einer gewissen demagogischen Kritik am
Bund und der Bundesverwaltung sowie an der
Finanz- und Steuerpolitik des Bundes. Den
Nörglern und Kritikern gab er zu bedenken,
dass es bei dem zu lösenden Steuer- und
Finanzproblem um die allgemeine Politik der

Eidgenossenschaft schlechthin gehe, wessen
man sich stets bewusst bleiben müsse. Am
Schlüsse seiner Ausführungen machte er
folgende bedeutsame Feststellung:

Mehr denn je wird eine enge Zusammenarbeit

zwischen Behörden und interessierten
Kreisen nötig sein — auf wirtschaftlichem
Gebiet insbesondere mit den Berufsverbänden —,
um Lösungen für die zahlreichen Probleme zu
finden, die sich stellen werden. Der Bundesrat
verlangt nicht, dass er von Kritik verschont
bleibe, aber er hofft auf die einsichtsvolle
Unterstützung aller jener zählen zu können,
die wissen, dass über ihren persönlichen
Einzelinteressen ein gemeinsames Interesse steht,
ein Gesamtinteresse, dem unter allen
Umständen der Vorrang gebührt."

Es ist erfreulich, dass unser höchster Magistrat

sich so unumwunden zu einer engeren
Zusammenarbeit zwischen den Behörden und
den interessierten Kreisen, und auf
wirtschaftlichem Gebiet besonders mit den
Berufsverbänden bekennt. Gerade im Bereiche
der Wirtschaft ist diese Zusammenarbeit
um so unerlässlicher geworden, als sich der
Staat längst nicht mehr mit einer blossen
Nachtwächterrolle begnügt, sondern sich auf
dem Pfade des wirtschaftlichen Interventionismus

immer weiter fortbewegt. Man mag
diese Entwicklung bedauern, doch die
Tatsache bleibt bestehen, dass der
Staatsinterventionismus uns ein weites Stück von der
freien Wirtschaft hinweggeführt hat. Wer
weiss, wie feinnervig das wirtschaftliche
Räderwerk funktioniert und wie jeder
Eingriff oft weittragende und auf den ersten
Blick unübersehbare Folgen nach sich zieht,
der muss auch die Notwendigkeit anerkennen,

dass alle Eingriffe sehr sorgfältig
abgewogen und auf ihre möglichen und mutmasslichen

Auswirkungen hin überprüft werden
müssen. Das aber können die staatlichen
Behörden nur, wenn ihre wirtschaftslenkenden
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Massnahmen im Einvernehmen mit allen
jenen Kreisen besprochen werden, die die
Kosten der staatlichen Eingriffe mitzutragen
haben. Dies allein bietet Gewähr, dass nicht
Entscheidungen getroffen werden, die schwere

Funktionsstörungen hervorrufen oder
berechtigte Interessen verletzen. Darum be-
grüssen wir den Willen des Bundesrates,
enger mit den repräsentativen Berufsorganisationen

zusammenzuarbeiten. Eine bessere
Kontaktnahme liegt zweifellos im Interesse
des Staates selbst und seines Ansehens als
Hüter der Allgemeininteressen.

Leider können wir die Feststellung nicht
unterdrücken, class es an dieser Fühlungnahme
zwischen Behörden und den Berufsorganisationen,

wenigstens soweit die Hotellerie in
Frage steht, bisher sehr gehapert hat. Wohl ist
die Hotellerie, die ein grosses volkswirtschaftliches

Potential verkörpert, Mitglied von
zwei grossen Spitzenverbänden. In diesen
sind aber bisweilen so heterogene Kräfte
wirksam, dass es ihnen in vielen Fällen
einfach nicht möglich ist, sich für die
lebenswichtigen Belange aller ihrer Glieder mit der
wünschbaren Entschlossenheit einzusetzen.
Sodann werden für die Verhandlungen vielfach

Persönlichkeiten delegiert, die Interessen

vertreten, welche mit denen der Hotellerie

womöglich noch kollidieren. Auch können

wir, angesichts der komplexen
Zusammenhänge, nicht überall das volle Verständnis

für unsere Lage und unsere Existenzbedingungen

voraussetzen.

Wir haben es so oft erleben müssen, dass

unsere Behörden sich über wichtige Fragen,
an denen auch wir ein namhaftes Interesse
geltend machen konnten, beraten Hessen,
ohne dass man auch uns konsultiert hätte.
Häufig mussten wir uns selbst darum
bemühen, zu Beratungen über behördliche
Massnahmen herangezogen zu werden, ob-
schon diese Massnahmen tief in unsere
Interessensphäre eingriffen, und uns daher
ex officio ein Anspruch hätte zustehen sollen.
Manchmal hatten wir es einem blossen Zufall

zu verdanken, dass wir überhaupt Kenntnis

von solchen Verhandlungen bekamen,
und hätten wir uns gewissermassen nicht
„selbst eingeladen", so wäre es uns
überhaupt nicht möglich gewesen, unserer Stimme

Gehör zu verschaffen. In andern Fällen
überraschte uns plötzlich eine Zeitungsmeldung

des Inhalts, der Bundesrat, eines
seiner Departemente oder ein bestimmtes
Bundesamt habe nach Konsultierung der
massgeblich interessierten Berufsorganisationen

verfügt... womit wir, ohne Gelegen-

In der „Tat" vom 24. September macht
ihr New Yorker Korrespondent auf eine
Artikelserie aus der Schweiz und über die
Schweiz aufmerksam, die sich durch
zahlreiche Sonntagsausgaben der „Chicago
Tribune" zieht und berechtigtes Aufsehen
erregt hat. Als Verfasser wird von dieser

grossen amerikanischen Zeitung ihren Lesern
Herr Arthur Meeker vorgestellt, ein bedeutender

amerikanischer Schriftsteller, der acht
Monate des Jahres in Luzern zu verbringen
pflegt und somit die Schweiz nicht bloss aus
einer flüchtigen Berührung während eines
wenige Tage dauernden Swiss trips her kennt.
Die Schweiz ist ihm so gewissermassen zu
seiner Wahlheimat, zu einem Land geworden,
das ihm etwas gegeben hat, was seine richtige

Heimat Illinois nicht geben konnte:
„Gesundheit und Frieden, Müsse in meiner
Arbeit, freundliches Verstehen und immer
und überall, wohin ich auch schaue, zu jeder
Jahreszeit so viel Schönheit, dass das Herz
sich gehoben und die Seele sich erfrischt fühlt
für die Anforderungen des Alltags, die
Prüfungen, denen zu entgehen niemand hoffen
kann oder hoffen soll."

Bei allem Lob unseres Landes und seiner
Schönheiten als Land des touristischen Non-
plus-ultra, das dem Fremden so unendlich
viel zu bieten hat, will ihm scheinen, dass in
der Werbung der Schweiz um den amerikanischen

Touristen die Betonung allzusehr auf
den Berglandschaften liege und dass man die
kulturellen Werte viel zu sehr vernachlässige.
Denn der Amerikaner suche in Europa das,
was es in Amerika nicht gebe. Darum haben
es ihm auch die vielen kleinen, reizenden,
über das ganze Land zerstreuten Städte und
Orte, über die er sich in spaltenlangen
Lobgesängen ergiesst, besonders angetan. Gleichzeitig

aber schüttelt er auch den Kopf über
die Schablonenhaftigkeit der Reiseunternch-

mungen, die den Amerikanern immer nur die
Schweiz in internationaler Patentpackung

heit gehabt zu haben, auch nur ein Wort zu
sagen, uns als zahlender Dritter unvermittelt
einer neuen Sachlage gegenüber gestellt
sahen.

Solche Überraschungen waren nicht selten.
Oft konnten wir uns dabei des Gefühls nicht
erwehren, dass gerade die Nutzniesser staatlicher

Interventionen selbst das Mass der
staatlichen Hilfe zu bestimmen in der Lage
waren. Diese Bevorzugung fand nicht
zuletzt darin ihren Ausdruck, dass bei der
Behandlung von Verordnungen mit
Gesetzescharakter oder von Ausführungsbestimmungen

diese Kreise in den konsultativen
Kommissionen ein eindeutiges Übergewicht be-
sassen und diese Begünstigung auch weidlich
auszunützen verstanden, wobei von einer
Rücksichtnahme auf die Gesamtinteressen und
andere Wirtschaftszweige herzlich wenig, ja
meistens keine Spur zu entdecken war. Das ist
um so gravierender, wenn Interessenvertreter
und Behörden in gewissen Bezirken der
Wirtschaftspolitik ein Herz und eine Seele
bilden. Wir möchten uns mit dieser Feststellung

keiner Verallgemeinerung schuldig
machen ; denn wir wissen nur allzugut, dass in
unserem Beamtentum die Pflichtauffassung,
„Diener der Allgemeinheit" zu sein, tief
verwurzelt ist.

Der Anspruch der Hotellerie, als wichtiger
Faktor unserer nationalen Wirtschaft bei
konsultativen Beratungen in vermehrtem
Masse herangezogen, und nicht vor Faits ac-
complis gestellt zu werden, gründet sich auch
noch auf eine andere Überlegung. Die
Spielregeln der Demokratie verlangen es, dass da,
wo — wie in der Wirtschaftslenkung — der
Souverän seines direkten Mitspracherechtes
faktisch weitgehend beraubt ist, der
demokratische Ausgleich auf einer höheren Ebene

gefunden werden muss, soll nicht unser
Staatsgedanke selbst Schaden leiden. Die
Hotellerie, auch wenn sie, wie kaum ein
anderer Wirtschaftszweig, unter den Folgen
der staatlichen Lenkungsmassnahmen auf
wirtschaftlichem Gebiet leidet, ist nicht
blind für die grossen staatspolitischen
Probleme. Sie weiss sich diesbezüglich einig mit
dem zum Delegierten des Vorortes des Schwei
zerischen Handels- und Industrievereins
ernannten Herrn Direktor Dr. Homberger, der
am Bankett, anlässlich der Delegiertenver-
sammlung des Vorortes im Dolder Grand
Hotel ausführte: Soziale und Gruppeninteressen

können nur vertreten werden, wenn sie
mit dem Gesamtinteresse und mit den Grundlagen

der schweizerischen Wirtschaftspolitik
vereinbar sind.

ohne die pikanteste aller Zugaben — das
unerforschte Neuland am Rande der grossen
touristischen Heerstrasse — „verkaufen"
wollen. Das ist durchaus nicht als
Benachteiligung der grossen Fremdenzentren zu
verstehen, schreibt der Gewährsmann der „Tat",
sondern genau als das Gegenteil. „Arthur
Meeker möchte den Schweizern zeigen, wie sie
ihre Kurorte und Städte zu fesselnden
Mittelpunkten eines Landes ausbauen könnten, das
romantischen amerikanischen Gemütern eben
so viele europäische Hausspezialitäten bietet
wie das England eines Shakespeare, das
Frankreich einer Madame Pompadour oder
das Italien eines Michelangelo. Bergspitzen
und Seen können als Hintergrund nur von
Vorteil sein; aber ohne ihren lebensnahen
Vordergrund sind sie den Amerikanern nur
höchstens einen Aufenthalt von zwei bis drei
Tagen wert."

Bemerkenswert ist in diesem Zusammenhang

das Urteil Meekers über die schweizerische

Hotellerie. Für ihn sind die Schweizer
Hotels die „bestgeführten der Welt".

Diese Feststellung aus der Feder eines
Mannes, der mit offenen Augen und
amerikanischem Empfinden unser Land nach allen
Richtungen durchstreift, kommt einer
unparteiischen Anerkennung unserer Leistungen

gleich, die ausserordentlich wertvoll ist
und uns Mut gibt, unbeirrt durch krämer-
haftc Nörgelei, in unseren Anstrengungen
fortzufahren. Wie steht doch diese
Anerkennung im Gegensatz zu andern
Presseverlautbarungen über die Hotellerie, die

wegen jeder Kleinigkeit einer Kritik ausgesetzt

ist, die oft über alles Mass geht! Wir
wissen ja, dass der Prophet nichts gilt im
eigenen Vaterland. Um so wohltuender ist es,
wenn ausländische Beobachter, und nicht
die Geringsten unter ihnen, sich so positiv
über die schweizerischen Hotellcistungen
aussprechen. Könnten alle zufriedenen Gäste zu
Worte kommen, würden vir 100:1 wetten,

dass die Kritiker, auf die man in der Schweiz
so gerne hört, eine beschämende Minderheit
bilden würden.

Wir müssen hier nochmals auf die
Ausführungen von Herrn Bundespräsident
Petitpierre am Bankiertag in Neuenburg zurückgreifen,

der zugab, dass auch in der
Bundesverwaltung Fehler unterlaufen können, dass

man aber nicht wegen jedem Bagatellfall
verallgemeinern und gleich den Stab über
das ganze Beamtentum brechen dürfe. Wir
sind ganz dieser Meinung. Das gleiche sollte
aber auch für die Hotellerie gelten. Was diese
sich an kleinlichen Anwürfen und Sticheleien
andauernd gefallen lassen muss, geht vielfach
über das Bohnenlied hinaus. Dabei scheinen
die Schreiberlinge zu vergessen, dass Unvoll-
kommenheiten in allen Bereichen des menschlichen

Lebens anzutreffen sind, ohne dass

man sie immer gleich an die grosse Glocke
hängt und wegen nichtigen Dingen einen

ganzen Berufsstand in Misskredit bringt.
Zum Glück gibt es immer wieder prominente
Ausländer, die bei aller kritischen Einstellung
den positiven Leistungen unserer Hotellerie
Anerkennung zollen.

Wir dürfen bei dieser Gelegenheit auch
einmal darauf hinweisen, dass es nicht von
ungefähr kommt, wenn heute in der
amerikanischen Presse die Schweiz publizistisch
eine Stellung einnimmt, wie das noch niemals
zuvor der Fall war. Dies ist nicht zuletzt
darauf zurückzuführen, dass durch den
amerikanisch-schweizerischen Tourismus —
die Urlauberaktion hat das ihrige dazu
beigetragen — eine Fülle persönlicher Beziehungen
und Sympathien zu unserem Land geschaffen

wurden, woran die Hotellerie als
Basisindustrie des Fremdenverkehrs nicht unbeteiligt

ist. Der Ausspruch Meekers, unser Land
habe die „bestgeführten Hotels der Welt"
bestätigt dies. Denn ohne einen hohen
Leistungsstandard unserer Hotellerie wäre unser
Land für den Amerikaner wie auch für
Angehörige anderer Nationen kaum ein bevorzugtes

Reiseland. Ohne touristischen goodwill

würde aber auch das Verständnis für
unsere wirtschaftliche, politische und kulturelle

Eigenart bei unserer grossen Schwesterrepublik

jenseits des Ozeans kaum in so er-

U est clair que le fait d'avoir jete au Rhone des
dizaines de tonnes de tomates a ötö un geste in-
considörö de la part des produeteurs valaisans,
mais il est övident aussi que.mieux que de nom-
breux rapports et statistiques officiels, il aura
öclaire d'un reflet rouge une lacune dans l'organi-
sation peut-etre de la production agricole, mais
surtout de la repartition des produits de notre sol.

II est interessant ögalement de voir avec quelle
Energie et quelle spontaneity les döfenseurs de
notre agriculture se sont leves ä Berne pour
accuser les autorites et pour demander des mesures
immödiates de protection. Toute la politique föderale

d'importation a ötö accusee et l'on a demandö
que, non seulement les sortes de fruits et lögumes
cultivös en Suisse ne puissent etre importös, mais
que des marchandises qui nous sont parfaitement
ötrangöres se voient fermer l'accös de la Confederation.

N'a-t-on pas declare, en substance, que
«cliaque orange qui ötait consommee dans notre
pays empechait une pomme de sc vendre». II est
heureux, dans un certain sens, que les döfenseurs
de l'agriculture se soient laissös aller ä des exa-
görations pareilles, car ils se sont attirö de sövöres
röponses, et de conscillers nationaux qui ont aussi
exprimö le point de vue des consommateurs, et
du chef du döpartement föderal de l'öconomie
publique, M. Rubattel, qui a rnontrö, avec beau-
coup de pondöration, combien complexes ötaient
les questions des importations dans l'enchevetre-
ment des accords bilatöraux. II a declarö en outre
que son döpartement ne pouvait tenir compte,
dans toute leur ampleur, des revendications agri-
coles, car il s'attirerait les maledictions de l'hötel-
lerie qui röclame le plus large liböralisme — serait-
ce que notre voix commence ä se faire entendre
ä Berne — et qu'on ne pouvait contenter tout
le mondc.

M. Rubattel a mis en evidence la responsabilitö
des produeteurs, les incitants ä mieux s'organiser.
Nous croyons que c'est lä le point principal de
la crise qu'une abondancc extraordinaire a fait
traverser ä l'agriculture. Des personnes, de la
bonne foi desquelles nous n'avons aueune raison
de doutcr, nous ont affirmö que le jour ineme oü
des tonnes de tomates etaient jetöes au Rlnjne
prös de Fullv, elles ötaient vendues de 40 ä 50 cts
le kilo ä Sion, alors qu'au fond des vallöes latö-
rales d'Hörens d'Anniviers, etc., on les payait
Er. 1.20 et meme Er. 1.40 le kilo. Les habitants
de ces rögions nous ont dit ne pas encore avoir
consommö de tomates et de pruneaux parcc que
ceux-ci ötaient trop chers pour eux.

Dans ce cas particulier, ce n'est certes pas la
politique de la Confödöration qui est en jeu ni
des importations exagöröes. II s'agit d'un pro-
blöme de repartition puisque les endroits dont
nous parlons sont situös ä inoins de 100 km. l'un
de l'autre.

Les consequences pour l'hötellerie
L'hötellerie de ces rögions montagneuses est ia

premiere ä souffrir de ce defaut d'organisation.

Der SHV.
erhält eine Vertretung in der

Schweiz. Handelskammer
Am 30. September fand unter dem Vorsitz von

Minister Dr. Hans Sulzer im Dolder Grand Hotel
in Zürich die Delegiertenversammlung des
Vorortes des Schweizerischen Handels- und Industrie-
Vereins statt. In Anwesenheit zahlreicher prominenter

Vertreter der Bundesbehörden gab Minister

Sulzer, mit dem Blick aufs Ganze gerichtet,
in souveräner Weise einen Überblick über die
aussenliandels- und allgemein wirtschafts- und
finanzpolitische Problemlage sowie über die
grossen in Vorbereitung befindlichen
Gesetzesvorlagen. In seinem Ausblick in die Zukunft
verneinte er die Notwendigkeit zu irgendwelchen
staatlichen Massnahmen zwecks Verhinderung
der seiner Ansicht nach nicht sehr grossen
Gefahren einer Überkonjunktur und eines
inflationistischen Preisauftriebs, doch bezeichnete er eine
enge Fühlungnahme zwischen den Spitzenverbänden

der Wirtschaft und den Behörden als
dringend wünschbar.

Die geschäftlichen Traktanden wurden ohne
Diskussion und in Zustimmung zu den Anträgen
des Vorstandes erledigt. Bei den Wahlen in die
Schweizerische Handelskammer bemerkte Minister

Sulzer u. a., dass es die Kammer für wünschbar
erachte, dass wieder ein Vertreter der

Hotelindustrie, angesichts der ausserordentlichen
Wichtigkeit dieses Wirtschaftszweiges, gewählt werde
und dass sie Herrn Dr. Franz Seiler, Zürich,
Präsident des Verwaltungsrates der Seiler Hotels
A. G., Zermatt und Zentralpräsident des Schweizer

Hotelier-Vereins, als neues Mitglied vorschlage.
Daraufhin wurde Herr Dr. Franz Seiler mit weiteren

Herren in offener Abstimmung einhellig zum
Mitglied der Schweizerischen Handelskammer
gewählt.

Eine besondere Ehrung bedeutete die Ernennung

des Direktors des Vorortes zum Delegierten
des Vorortes des Schweizerischen Handels- und
Industrievereins. Herr Minister Holz verlas ein
Glückwunschschreiben von Herrn Bundesrat
Rubattel und sprach in dessen wie in seinem eigenen
Namen Herrn Dr. Homberger seinen Dank für
die dem Lande als hervorragender
Wirtschaftsunterhändler- in welcher Eigenschaft er auf der
ganzen Welt geschätzt und manchmal auch
gefürchtet sei — geleisteten Dienste aus.

Die Hotellerie schliesst sich den Glückwünschen

zu der Auszeichnung Dr. Hombergers
aufrichtig an und gibt gleichzeitig auch ihrer Genugtuung

Ausdruck, dass die Hotellerie nach
mehrjährigem Unterbruch wiederum in der Schweizerischen

Handelskammer vertreten ist.

freulicher Weise zunehmen, wie wir das seit
einigen Jahren erleben. So gesehen, ist die
Hotellerie nicht nur ein Faktor von grosser
wirtschaftlicher, sondern auch ein solcher
von eminent politischer Bedeutung.

On ne pourra done reprocher aux höteliers pru-
dents de nos stations de montagne de chercher
ä s'approvisionner en plaine 011 aupres de grandes
organisations, s'ils payent des prix vöritable-
ment surfaits chez les commenjants locaux. Mais
il peut arriver, et ce n'est pas rare puisque la frö-
quentation d'un hotel döpend aussi des conditions
mötöorologiques, que l'hötelier ou le restaurateur
soit pris au depourvu et doive se ravitailler sur
place. On congoit que s'il doit paver fruits et lö-
gumes le double ou le triple des prix pratiquös
ailleurs — et il faut reconnaitre que la question
du transport n'est pas seule en cause dans ces
difförences excessives — le bönöfice qu'aurait
pu lui valoir un afflux inattendu de touristes sera
vite absorbö par les döpenses imprövues.

Le röle des importations
La commission Suisse d'importateurs du

commerce des fruits et des lögumes qui a ötö mise en
cause lors des döbats aux Chambres födörales a
donnö des explications intöressantes sur le röle
de l'importation et sur les erreurs de la production.

Nous en rösumons ce qui suit: Prenons le
cas de l'Italie. Ce pays vient en premiere place
pour la fourniture de fruits et lögumes. Mais
ces importations 11'ont lieu que sur des bases de
compensation. En d'autres termes pour chaque
franc que nous depensons en Italie, ce pays
achete des produits suisses, produits industriels,
bötail d'ölevage, fromage, done produits agricoles
ögalement. L'agriculture profite ä double titre de
ces öchanges puisqu'elle peut exporter du bötail
et des produits laitiers; d'autre part, l'exportation
de machines et autres, contribue au maintien du
Standard de la population et de son pouvoir
d'aehat. Si le chömage et la crise röapparaissaient
dans l'industrie, l'agriculture en serait atteinte
ögalement.

M. Rubattel a d'ailleurs dömontrö que dans
certains cas nos nögociateurs ötaient bien obligös
d'accepter ce que nos partenaires commerciaux
nous offraient en öchange de nos exportations si
l'on voulait que notre öconomie ne soit pas totale-
ment paralvsöe. Pour certains pays, la vente de
vins ou de produits agricoles est le seul moven
d'acquerir des devises pour acquitter les machines
qu'ils se sont procurees en Suisse.

Le probleme est certes complexe. mais 011 constate

aussi que les erreurs commises faussent la

Production et repartition
ou

Quand des histoires de tomates font rougir la population!

Die Schweizer Hotels „die bestgeführten der Welt"



Page 3 HOTEL R E V U E Seite 3

„Die Schweizer Woche, die sie meinen"
production. Ne voit-on pas de petits pavsans de
la montagne cultiver dans de mauvaises conditions

pour leurs besoins personnels des produits
qu'ils preföreraient acheter s'ils pouvaient les ob-
tenir ä des prix abordables

II y a lä un d6s6quilibre qui est de nature ä
döcourager et le producteur et le consommateur.
L'hötellerie n'a que peu d'influence sur les goüts
de sa clientele et eile est contrainte d'avoir ä sa
disposition aussi bien des produits du pays que
des produits ötrangers. II ne saurait done etre
question d'interdire l'importation de marchan-
dises qui n'existent pas chez nous. Le Systeme de
l'eievation des droits de douane pour' importer

II.*)
Les Pays limitrophes de la Suisse

II va sans dire que les provisions Omises par
les gouvernements des trois grands pays touris-
tiques avoisinants de la Suisse sont de nature
ä susciter chez les höteliers helvOtiques un intOret
particulier. On a peut etre trop tard reconnu que,
depuis la guerre, la propagande touristique suit
certaines regies «stratOgiques»; certes, ce n'est
pas une «guerre», mais e'est une Oternelle
concurrence entre les bases «traficaires», les hötels,
les calendriers sportifs et mondains, et bien en-
tendu les rnoyens financiers des diffOrents pays
europOens, qui se dOgage tous les ans ä nouveau.
Commengons done avec le pays qui s'est avOre
en hiver 1949 —1950 comme le concurrent le plus
dangereux de la Suisse.

I. Autriche
Voici ce que dit le rapport de 1'Autriche sur le

tourisme.
Au cours des annOes 1950 — 52, il faudra que

les investissements dans le secteur du tourisme
soient largement dOveloppOs et stimulus par des
subventions relevant de l'Etat, car on peut en
attendre une amelioration notable de la balance
des paiements. En meme temps, les subventions
d'Etat inciteront les capitaux privOs ä s'investir
dans ce secteur.

On prOvoit 700 et 540 millions de schillings
respectivement pour les investissements bruts et
nets. Iis ont pour but:
a) d'assurer aux touristes Otrangers des conditions

materielles de sOjour Oquivalentes ä Celles
qu'ils trouvent dans les autres pays;

b) de dOvelopper les possibilitOs de logement de
l'industrie höteliOre et de procOder aux rem-
placements et aux renouvellements indispensables

;

c) de construire des hotels nouveaux dans des
rOgions prOsentant un attrait special pour les
visiteurs Otrangers, l'importance de ces nou-
velles constructions restant compatible avec
la situation economique;

d) de rationaliser les hötels afin que leur exploi¬
tation soit rentable.

On attache une importance particuliere ä la
campagne de publicity en faveur du tourisme. On
espere que les investissements prevus procureront
en 1952 des recettes en devises de l'ordre de
25 millions de dollars. La question de savoir si
cette augmentation considerable des revenus du
tourisme se röalisera döpand dans une grande
mesure de la possibility d'ouvrir au tourisme les
regions jusqu'ici relativement peu frequentees.

Dans ses previsions de balance de paiements,
le rapport de l'Autriche estime que ces recettes
touristiques vont se dövelopper favorablement et
donne a cet ögard les chiffres suivants:

Recettes en millions de dollars provenant de:
H6misph&re
occidental
zone dollar Autres regions Total

1950—51 1,80 13,20 15,0
I95i — 52 3,8o 21,20 25,0

Le fait que les chiffres de 1952 prevus pour le
commerce touristique (y compris le transit) res-
tent inferieurs ä ceux de 1937 est en partie
imputable aux profondes modifications de structure
intervenues dans les pays voisins de l'Autriche.
Ceux des habitants de ces pays (il s'agit bien en-
tendu des pays situes derriere le rideau de fer.
La Redaction) qui venaient autrefois sejourner en
Autriche seront ä peu prös dans 1'impossibilite de
le faire pendant quelques temps encore: «On ne
pourra röussir que partiellement — ajoute le
rapport — ä compenser cette perte en cherchant ä
attirer des touristes d'autres pays tant que
l'industrie touristique autrichienne ne se sera pas
alignee sur les conditions supörieures qu'offrent
ses voisins de l'Ouest et du Sud». On admet done
en Autriche que les voisins ä l'Ouest, c'est-ä-dirc
les villes et stations suisses offrent aux touristes
«des conditions superieures» et e'est lä sans aucun
doute un encouragement ä une propagande
encore plus intense en faveur des montagnes, des
lacs et des vall6es suisses.

II. Italie
II est etonnant de constater qu'un pays comme

l'ltalie consacre en tout et tout quelque vingt
lignes et chiffres au chapitre: «Tourisme». I.cs
voici: La reprise du tourisme, et spöcialement du
tourisme amöricain, n'a pas eu l'ampleur ä la-
quelle on s'attendait:

Tourisme (net) Toutes Dollars
en Dollars devises am6ricains

1947 — 6,8 2,4
1948 — 26,3 12,8
1948/49 — 25,4 12,0
1950/51 — 67,0 20,0
1951/52 — 60,0 18,0

Pour j949/50 et pour 1950/51, on escompte
surtout l'apport de rAnnöe Sainte. La propagande

actuellement en cours k l'ötranger devrait
donner ses fruits et attirer des courants impor-
tants dc touristes en Italie.

Ajoutons que si cette propagande atteint ses
huts et'si les augmentations dc recettes touristiques

se font sentir dans la balance de paiements,
l'ltalie n'a encore rien fait pour accei6rer la libö-
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des quantites de fruits et de legumes döpassant
les contingents n'est pas satisfaisant non plus, car
il provoque une augmentation de prix inutile —
sans satisfaire les produeteurs indigenes.

De grands progres on ete realises au point de
vue quality dans la production des fruits et e'est
dans ce domaine qu'il faudrait perseverer pour
les legumes aussi. L'hötellerie a interet k ce que
l'agriculture Suisse puisse lui fournir ce dont elle
a besoin ä des prix pouvant soutenir ä la concurrence

de retranger. De meme, l'agriculture a
interet ä une hötellerie florissante qui absorbe le
maximum possible de ses produits.

ration de ses öchanges touristiques avec la Suisse.
Pour comprendre ce que signifie cette liberation
avec un pays dont le tourisme atteint cette annee
un nouveau record, il faut lire avec une attention
toute particuliere le dernier des rapports des pays
limitrophes, celui de la:

III. France

Dans la Section IA (ressources) le rapport
frangais analyse comme suit les mesures de döve-
loppement du tourisme:

Le developpement du tourisme qui doit
procurer ä la France en 1949/50 des recettes de
l'ordre de 65 millions de dollars, devrait permettre
d'obtenir en 1950/51, 70 millions de dollars et
en 1951/52, 95 millions de dollars. Cette
progression ne sera obtenue que grace ä un effort
de propagande et d'investissement.

L'effort de propagande tendra ä:
1. dövelopper une politique d'accueil, tant sur

le plan materiel que sur le plan psychologique,
2. chercher ä atteindre une nouvelle couche de

touristes disposant de movens modestes, en
creant des systemes de voyages organises ä prix
röduit, et en cherchant ä attirer non seulement
des touristes en provenance de l'est des Etats-
Unis, qui constituent ä l'heure actuelle la majority,

mais ögalement les touristes des autres
regions des Etats-Unis;

3. attirer les voyageurs pendant les inter-
saisons (l'allongement de la saison est necessaire
pour augmenter la rentabilite de l'hötellerie, done
pour obtenir des abaissements de prix) ;

4. attirer les voyageurs vers des regions
touristiques actuellement moins connues, et partant
moins cheres;

5. appuyer la propagande nationale sur une
propagande commune aux divers pays membres
de l'O.E.C.E. sur le theme «venir en Europe».

La politique d'investissements suivie en France
a pour objectif:

1. la reconstruction des hotels sinistres;
2. la poursuite de l'yquipement des stations et

en particulier des stations de sports d'hiver et
thermales;

3. le reequipement et la modernisation d'hötels
existants qui n'ont pas encore atteint la classe
internationale (il n'est pas envisage, en regle
generale, de constructions nouvelles);

4. l'amenagement de la petite hötellerie dans
les regions non encore equipöes: Massif Central,
Bretagne, etc., mais prösentant un intöret
touristique particulier.

Über die Berufsausbildung im amerikanischen
Gast- und Hotelgewerbe macht der Geschäftsführer

der Sektion Fremdenverkehr der Wiener
Handelskammer, Dr. Paul Bernecker, der kürzlich
von einer längeren Studienreise durch die
Vereinigten Staaten zurückgekehrt ist, im Kammer-
Organ nachstehende interessante Mitteilungen:

Die amerikanische Hötellerie hatte bis zum
Ausbruch des ersten Weltkrieges das qualifizierte
Restaurant- und Hotelpersonal stets aus Europa
bezogen. Mit der Einführung der Einwanderungsbeschränkung

kamen nur mehr wenige Fachleute
in die Vereinigten Staaten, so dass bald ein
erheblicher Mangel an qualifiziertem Personal fühlbar

wurde. Daneben aber ergab sich die Notwendigkeit,

für die ins Riesenhafte wachsenden
amerikanischen Hotclbetriebe und Hotelkonzerne
besonders geschulte Männer zur Erfüllung der
Aufgaben zu finden.

Die Hötellerie erkannte bald, dass ihre Wünsche

nur durch ein berufliches Ausbildungssystem
erfüllt werden könne, welches geeignet ist, nicht
allein die Erfahrung innerhalb des praktischen
Betriebes zu ersetzen, sondern mehr noch die
Grundlagen für das erforderliche Wissen zur
Führung eines Hotelbetriebes zu legen.

Diesem Bedürfnis entsprechend wurde die
Berufserziehung die Ebene der Ausbildung
gastgewerblicher Facharbeiter sowie der Heranbildung

eines Führerstabes für die Hötellerie.
In New York besteht die

„Food Trades Vocational High School".
Sie ist die einzige unter 26anderen Berufsschulen,
die Lebensmittelarbeitcr für Fleischhauereien,
Bäckereien, Konditoreien usw., darunter auch für
Hotels und Gaststätten, schult.

Der junge Mensch, der aus der Primär- oder
Sekundärschule ins Leben tritt, muss in den
Vereinigten Staaten seine Berufslaufbahn ganz unten
beginnen. Glaubt er auf Grund seines erworbenen
Wissens bereits eine höhere qualifizierte Tätigkeit

ausüben zu können, so wird er in den meisten
Fällen einen Stellenwechsel vornehmen und sich
um eiue ranghöhere Tätigkeit bewerben, oder
aber er rückt innerhalb des Betriebes vor. Um
111111 für diese jungen Menschen das Vorrücken
zu beschleunigen, bzw. ihnen das nötige
Fachwissen rascher zu vermitteln, haben sie Gelegen-

Der Schweizer-Woche-Verband in Solothurn er-
lässt folgenden Aufruf:

„In der Zeit vom 21. Oktober bis 4. November
werden die Schaufenster des Detailhandels zu
Stadt und Land wiederum mit dem Teilnehmerplakat

der .Schweizer Woche' geschmückt sein.
Dieses garantiert gleichzeitig für den einheimischen

Ursprung der in der Auslage dargebotenen
Erzeugnisse.

Die .Schweizer Woche' ist gewissermassen
unsere alljährliche, in die Schaufenster verlegte
Landesausstellung, eine Gemeinschaftswerbung
des schweizerischen Detailhandels und der nationalen

Produktion für einheimische Ware, Arbeit
und Leistung. Unsere ausländischen Gäste können
sich in den Schweizer-Woche-Schaufenstern mit
den hochwertigen Produkten unseres Bodens und
schweizerischen Industrie- und Gewerbefleisses
vertraut machen. So strahlt die Wirkung dieser
nationalen Warenschau auch über die Grenzen
hinaus. Uns Schweizern und Schweizerinnen aber
bedeutet die .Schweizer Woche' ein melireres:
Besinnung auf Selbsterreichtes und Selbsterrungenes,

auf solidarisches Zusammenstehen im Auf
und Ab der Konjunkturen, auf Beachtung und
Würdigung der Arbeitserzeugnissc unserer
Mitbürger in Werkstatt und Laboratorium, auf dem
Ackerfeld wie im Fabriksaal"

Wir haben alles Verständnis dafür, dass man
der nationalen Produktion die nötige Wertschätzung

entgegenbringt, anderseits haben wir es
dieses Jahr, noch mehr als im vergangenen, erlebt,
dass sich in bezug auf die Ferienaufenthalte die
Schweizer Woche für viele Eidgenossen im Ausland

abspielte. Vor mehr als einem Jahr, als unsere
Schweizer in Massen nach Frankreich und Italien
strömten und unsere Bergstationen trotz
herrlichstem Ferienwetter sich in ihren
Frequenzerwartungen arg getäuscht sahen, versuchten wir
sehr vorsichtig und unaufdringlich die schweizerischen

Ferienreisenden daran zu erinnern, dass
in den Schweizer Hotels gute Schweizer Leistungen

angeboten werden und dass zahlreiche
Betriebe eben darauf angewiesen seien, von der
Schweizer Kundschaft nicht im Stiche gelassen
zu werden. Mit diesem sehr verbindlichen und
nicht imperativen Appell an die nationale
Solidarität sind wir jedoch schön abgeblitzt: „Glaubt
ihr, der Schweizer sei gerade gut genug, eure
teuren Hotels zu füllen da seid ihr aber schief
gewickelt. Der Schweizer lässt sich die Freiheit
seines Entschlusses, die Ferien da zu verbringen,
wo es ihm passt, und sei es auch im Ausland,
nicht nehmen. Ha! meint ihr!" So und ähnlich
tönte es uns entgegen.

Ce rapport, si sommaire soit-il, montre claire-
ment dans quel but essentiellement commercial
et financier la France cherche ä developper son
tourisme et que, malgrd une certaine dispersion
de ses forces de propagande, et nonobstant l'in-
suffisance de sa main-d'oeuvre specialis6e, son
hötellerie cherche et röussit ä attirer une clientele
des 4 coins du monde. Que cette clientele ne soit
pas toujours «aisee», et que les efforts des diri-
geants frangais s'orientent de plus en plus vers
le «client moyen», e'est lä une tendance peut etre
commune ä l'Europe tout entire. Jusqu'au
terme du Plan Marshall (ier juillet 1952), on verra
si cette tendance imprögnera ä la propagande
touristique de O.E.C.E. des caractöristiques et ob-
jectifs durables, oü si la structure d'avant-guerre
— avec au premier plan le tourisme grand luxe —

pourra etre rötablie dans les relations
internationales en g6n6ral et intra-europeenncs en
particulier.

_
Dr W. Bg.

heit, sich in den Vocational Schools in Nachmittags-

oder Abendkursen beruflich weiter zu bilden.
Diese Berufsschulen werden von der Praxis in

grosszügigster Weise gefördert und unterstützt.
So erhält die Food Trades Vocational High School
in New York täglich von den Fleischgrossvertei-
lungsfirmen 15 bis 20 Tonnen Fleisch, das in der
Schule zerlegt und von hier an die üetailge-
schäfte weitergeliefert wird. Den jungen Menschen
ist damit Gelegenheit geboten, sich das erforderliche

Wissen und Können in bezug auf das Fleisch
und dessen Zerfällung anzueignen.

Ebenso werden auch von allen anderen
Gewerbezweigen das Material und die unterrichtenden

Fachleute zur Verfügung gestellt.
Was die Ausbildung für das Gast- und

Hotelgewerbe betrifft, so wird sie von den daran
interessierten Fachkreisen ebenfalls tatkräftig
unterstützt. Insbesondere New York ist hierin
vorbildlich, was sofort verständlich wird, wenn man
erfährt, dass ein Fünftel der Gesamtbevölkerung
der Vereinigten Staaten in der Nahrungsmittelverteilung

von New York abhängt, und dass in
den New Yorker Hotel- und Restaurationsbetrieben

täglich über eine Million Cräste zu
verpflegen sind.

Neben der „Food Trades Vocational High
School" besteht in New York noch ein zweites
Institut, in welchem eine gastgewerbliche
Berufserziehung vorgenommen wird.

New York State Institute of Applied Arts
and Sciences

Der Staat New York legte 1946 gesetzlich die
Errichtung von fünf Instituten fest, die der
Aufgabe zu dienen haben, in zweijährigen Lehrgängen
Fachleute auf einzelnen Wirtschafts- und Wissensgebieten

heranzubilden. Das New Yorker City
Institut ist das grösstc. Es führt Lehrgänge für
chemische Technologie, Werbegraphik und Photo-

aphie, Zahnhygiene und Zahntechnik, Elektro-
technologie, medizinisch-technische Assistentinnen,

technische Assistenten, Iloteltcchnologie,
industrielle Verkaufstechnik, Mathematik, Aus-
lagenarrangemcnt und Hochbau.

Die Abteilung für Hotelwesen entstand vor vier
Jahren in enger Zusammenarbeit mit der Hotel
Association und der New Yorker Hötellerie. Die

Wir haben aus dieser Reaktion gelernt, dass es
vergebliche Liebesmüh ist, unseren Landsleuten
besonders ans Herz zu legen, bei ihren
Feriendispositionen auch an unser schwer geprüftes
Gewerbe zu denken, und dass Appelle in diesem
Sinne lediglich unnötige Empfindlichkeiten wek-
ken. Da überdies jeder Schweizer ohne irgendwelche

Ausreiseerschwerungen — nebenbei
bemerkt, verlangen wir solche gar nicht — ins Ausland

gehen kann, und dabei also weder materiell
noch moralisch behelligt wird, so sollte man
anderseits auch erwarten dürfen, dass er nicht
von Minderwertigkeitskomplexen geplagt — sich
wegen seiner Auslandsreise öffentlich zu
rechtfertigen versucht, und bei dieser Gelegenheit an
unserem Berufsstand seine staubigen Schuhe
abputzt, wie das im „Ratsstübli" der National-
Zeitung in jüngster Zeit wieder geschehen ist.
Im gleichen Blatt hat übrigens Dr. Bauer in bezug
auf den Vorwurf der „teuren Schweiz" dessen
Unbegründetheit nachgewiesen, wobei nur
beizufügen ist, dass die preisliche Konkurrenzfähigkeit

des Schweizer Hotels bei seinen viel höheren
Gestehungskosten mit der chronischen Unren-
tabilität der Hotelunternehmen erkauft werden
muss.

Noch etwas: Dürfen wir in Anbetracht unserer
freiheitlichen Einstellung zum Problem der
Auslandsreisen nicht auch verlangen, dass man uns
gestattet, das, was wir an Waren für unsere
Betriebe benötigen, da zu beziehen, wo es für uns
vorteilhafter ist, und dass man uns namentlich
die ausländischen Bezüge nicht ungebührlich durch
Zölle und Gebühren verteuert und durch
Einfuhrbeschränkungen die Inlandspreise künstlich auf
schwindelnde Höhe treibt, damit wir kostenmässig
in der Lage sind, erfolgreich unseren harten
Konkurrenzkampf bestehen und die Lücken, die durch
die Auslandsreisen unserer Eidgenossen entstehen,
durch vermehrten Zustrom ausländischer Gäste
schliessen zu können. Der Schweizer Woche-Verband

selbst scheint ja offenbar grosses Gewicht
darauf zu legen, „dass unsere ausländischen Gäste
sich in den Schweizer Woche-Fenstern mit
hochwertigen Produkten unseres Bodens und
schweizerischen Industrie- und Gewerbefleisses vertraut
machen können, damit die Wirkung dieser nationalen

Warenschau über die Grenzen hinaus
strahle". Oder versteht etwa der Schweizer Woche-
Verband die Schweizer Woche so, dass wir Schweizer

weniger im Ausland kaufen, die Ausländer
aber gleichzeitig in vermehrtem Masse unsere
Produkte abnehmen sollen Will er den Fünfer
und das Weggli haben und ist ihm die Hötellerie
gerade gut genug, das Weggli zu liefern, ohne den
Fünfer dafür zu bekommen

Schule führt drei verschiedene Zweijahreslehrgänge
für das Gastgewerbe, und zwar einen Ausbildungslehrgang

für die Berufe des Stewards, des
Restaurantchefs und des Restaurantdirektors; einen
zweiten Lehrgang, der hauptsächlich für die Frau
im Hotel bestimmt ist, und welcher sie befähigen
soll, eine Stelle als stellvertretende Gouvernante
oder Sekretärin der Hauptgouvernante
anzunehmen. Der dritte Lehrgang befasst sich mit
den Tätigkeiten des Hotelbüros und dient der
Ausbildung zu Empfangsbeamten oder
Empfangschef.

Die Ausbildung in diesem Institut ist eine
vorzügliche, da sie nicht allein fachliches Wissen
vermittelt, sondern auch eine Allgemeinerziehung der
jungen Menschen vornimmt. Sie werden geschult
zum Verständnis der wirtschaftlichen und sozialen
Probleme. Von der Gesamtschulzeit sind 25%
dieser allgemeinen Ausbildung gewidmet, in der
sehr richtigen Erkenntnis, dass nur das Verständnis

für das Wirtschaftsganze, die Kenntnis der
sozialen Struktur und die Aufnahme der drei
Grundmotive des amerikanischen Lebens, Freiheit,

Privatinitiative und Gewinnstreben, die
Menschen befähigt, ihre Stellung innerhalb des
Wirtschaftsganzen auszufüllen.

Die Schulausbildung basiert auf einem
Programm, welches mit der Praxis in der Form
zusammenarbeitet, dass im dritten und vierten
Semester die Schüler turnusweise je zehn Wochen
in 68 verschiedenen New Yorker Hotels zur Arbeit
eingesetzt sind.

Den Absolventen der Schule wird ein Diplom
verliehen, jedoch kein Grad, denn die Ausbildung
soll vor allen Dingen den Forderungen der Praxis
entsprechen. Die Schüler werden von den New
Yorker Hotelbetrieben sehr gerne aufgenommen
und erhalten Stellen, die ihnen ein Einkommen
von 40 bis 60 Dollar pro Woche garantieren.
Demzufolge ist auch die Zahl der Anmeldungen
viermal grösser als die Aufnahmefähigkeit. Es
erfolgen pro Jahr lediglich 60 Neuaufnahmen für
die Ausbildung in den gastgewerblichen Berufen.

Dr. H. R.

Hötellerie und Fremdenverkehr

im Spiegel
der Presse

Das Schweizer Hotel und wir
Die „Tat" stellt in Nr. 252 folgende sehr

richtigen Betrachtungen an:
bi. Klagen aus Kreisen der schweizerischen

Hötellerie sind dieses Jahr berechtigt. Lediglich
in den Städten war die Bettenbesetzung gut, zum
Teil herrschte sogar Bettenmangel. Die Kurorte
hatten ausnahmslos Rückschläge zu verzeichnen,
denn mit Österreich ist unserem Land eine grosse
Konkurrenz erwachsen, die fast ausschliesslich

~OeJunoutd
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ISOLABELLA
Fiera Svlzzera dl Lugano, Stand 255

Les previsions touristiques du Plan Marshall
pour 1950—1952

Berufsausbildung
im amerikanischen Gast- und Hotelgewerbe
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auf das Konto „Billigkeit" zu buchen ist. Ist nun
aber die Schweiz wirklich das teure Ferienland, wie
gar oft geklagt wird? Vergleiche mit Frankreich,
England, Holland, Italien usw. zeigen, dass das
Ferienland Schweiz keineswegs eine Preisinsel ist.
Zudem ist in der Schweiz auch in zweit- und
drittrangigen Hotels das Essen meist reichlich
und gut. Sanitäre Anlagen, Hygiene und Sauberkeit

halten jedem Vergleich mit dem Ausland
stand.

Oft macht der Schweizer geltend, in der
Schweiz sei er nur Gast Nummer zwei, wahrend
er im Ausland mit aller Zuvorkommenheit bedient
werde. Diese Behauptung mag in früheren Zeiten
teilweise berechtigt gewesen sein, doch wurde in
dieser Hinsicht allzu oft verallgemeinert, und die
Besserbehandlung der Ausländer basierte vielfach
lediglich in der Einbildung der Schweizer Gäste.
In Hotelierkreisen wird immer wieder betont,
dass Gast Gast sei, ob er nun einen Schweizer Pass

Die Sommersaison ist vorüber, Hoteliers und
Wirte sind grossenteils recht unzufrieden mit ihr.
Sie waren überzeugt, dass sie eine besonders gute
Saison zu erwarten hätten. In manchen Gegenden
des Sommertourismus bleibt das Geschäft um
10 bis 30% hinter dem Vorjahr zurück.

Was ist die Ursache dieses Rückganges?

Es liegt nahe, die Schuld dem unfreundlichen
Wetter zuzuschieben. Namentlich die Witterungsverhältnisse

im Juli werden dafür verantwortlich
gemacht. Aber in Wirklichkeit war der Juli
absolut nicht schlecht, und der Sommer ganz
allgemein war schön, wenn auch nicht ubertrieben
heiss.

Schon ernster zu nehmen ist ein anderer Grund:
die ,,Korea-scare", d. h. die Befürchtung
zahlreicher Amerikaner unmittelbar nach Ausbruch
des koreanischen Krieges, es könnte sich daraus
ein dritter Weltkrieg entwickeln. Zahlreiche
Vorausbestellungen wurden zurückgenommen, und
eine grosse Anzahl Gäste der Kurhotels reiste
rasch nach New York und Chicago zurück, um
notwendige Dispositionen zu treffen.

Aber das war rasch vorbei. Die Gäste kamen
zurück, an Stelle der Abbestellungen kamen neue
Reservationen und die Hoteliers sind im wesentlichen

der Ansicht, dass der koreanische Krieg
ihr Sommergeschäft nicht fühlbar gestört hat.
Im Gegenteil: bei manchen Touristen und
Sommergästen, so wird behauptet, habe der Koreakrieg

und die bestehende Ungewissheit eine Art
Fatalismus ausgelöst, der im Verlangen Ausdruck
fand, dieses Jahr noch einmal ausgiebig
Ferienfreuden zu erleben, was im nächsten Jahr
vielleicht nicht mehr möglich sei.

Mit Sicherheit lässt sich feststellen, dass die
amerikanischen Touristen in ihren Geldausgaben
zurückhaltender waren und weit mehr auf den

auf sich trage oder einen auslandischen. Der
beanstandete Unterschied sei oft darauf zuruckzu-
fuhren, dass die Ausländer durch ihre Reiseagenturen

ihre Zimmer reichlich früh reservieren
lassen, die Schweizer dagegen zwei Tage vor der
Ankunft telephonieren oder sich überhaupt nicht
anmelden. Was Wunder, wenn dann die schonen
Zimmer schon durch Auslander belegt sind und
sich der Schweizer mit der Aussicht auf den
Hinterhof begnügen muss! Dasselbe trifft dann
selbstverständlich bei der Platzordnung im
Speisesaal zu, denn es ist begreiflich, dass die Benutzer
und Zahler der schönen und auch teureren Zimmer

gegenüber denjenigen der bescheideneren im
Vorzug sind. Leicht entsteht dann hieraus eine
Mißstimmung gegenüber dem Hotelpersonal, das
aus der Unfreundlichkeit der Gaste seinerseits
auch wieder die Konsequenzen zieht. Es ist ja so
leicht, den Fehler nur beim andern zu suchen und
nicht bei sich selbst!

Gegenwert der Dollars sahen als jemals seit
Beginn des Krieges. Zu leiden hatten unter dieser
Tendenz hauptsächlich die mittleren Hotels, die
Touristenlieime und die Privatzimmervermietung.
Die mittleren Hotels sind grossenteils recht teuer
geworden und bieten nicht durchwegs das, was
der amerikanische Reisende heute erwartet. Die
Motorcourts, Motels, Auto Camps und wie diese
rasch zunehmenden Wohngelegenheiten für Mo-
tonsten alle heissen, sind meistens nicht billiger
als mittlere oder sogar grosse Hotels, was das
Übernachten selbst betrifft. Aber diese modernen
Übernachtungsgelegenheiten sind fast durchwegs
erstklassig, sauber, mit Badezimmer oder Dusche
und oft auch einfachen Kochgelegenheiten
ausgestattet. Die Mahlzeiten werden durch das
Wohnen dort verbilligt. Ein immer grösserer Teil
der Reisenden und Touristen sind Autofahrer,
die diese Art Unterkunft bevorzugen.

Luxushotels nicht im Rückgang begriffen

Eine überraschende Tatsache ist, dass die
Luxushotels in den Sommerorten eine ausser-
gewohnlich gute Frequenz aufweisen und oft
genötigt waren, Gäste abzuweisen. Diese Hotels
sind eben nicht nur erstklassig in Unterbringung
und Verpflegung, sondern sie bieten auch ein
tägliches, auserwähltes Unterhaltungsprogramm:
Kapelle und Tanz, gesellige Veranstaltungen,
Theateraufführungen, wissenschaftliche Vorträge,
Kino und Television, von den Sportveranstaltungen

gar nicht zu reden.
So hat das sehr bekannte Hotel Lord Tarleton

in den White Mountains New Hampshires, das
täglich solche Unterhaltungen bringt, eine „Fest-
spiehvoche" kurz vor der Hauptsaison eingelegt,
wobei erstklassige schauspielerische, musikalische
und tänzerische Kräfte beteiligt waren. Dieses
Hotel liegt nicht sehr weit von Dartmouth Uni-

versitv und jedes Jahr finden Vortragszvklusse
wissenschaftlichen Inhalts durch Dartmouther
Professoren statt. Es ist ein sehr teures 1 Intel,
aber es war ständig voll besetzt.

Diese modernen Luxushotels sind in der
Unterhaltung ihrer Gäste nicht vom Wetter abhangig.
Die moderne Eleganz 111 amerikanischen Hotels
ist durchaus sachlich und hat nichts mehr mit
Prunkräumen einer überwundenen Periode zu
tun. So kommt es, dass eine Anzahl Hotels, die
von früher her noch den Ruf als erstrangig
besitzen, die aber in Wirklichkeit in der Modernisierung

von Betrieb und Ausstattung nicht mit
den jetzigen Anforderungen Schritt hielten, in
dieser Saison schlecht abgeschnitten haben.

Es ist aber zu beachten, dass nur ein kleiner
Prozentsatz des amerikanischen Sommerpubh-
kums fiir jene Luxushotels in Betracht fällt. Im
übrigen ist der Zug zur Sparsamkeit bei der grossen
Masse der Sommergäste deutlich. Aus Europa
wird berichtet, dass auch dort zahlreiche Amerikaner

den Willen bekundeten, nicht leichtherzig
ihre Dollars auszugeben, ohne auf den Gegenwert
bedacht zu sein. Viele suchen billiger zu leben,
wählen ihre Übernachtungsmöglichkeiten
sorgfaltiger aus, bleiben kürzere Zeit unterwegs. Die
Aufenthaltsdauer in ein und demselben Hotel ist
zurückgegangen. Diese Entwicklung war schon
im Vorjahr zu beobachten. Sie hängt mit der
zunehmenden Motorisierung des Ferien-Reise-
verkelirs zusammen.

Steigende Bedeutung der Motor-Courts
Die mittleren Plotels und besonders die

Privatquartiere fühlen in steigendem Masse die
Konkurrenz der Motor-Courts. Das lässt sich ziffern-
mässig feststellen. A11 Lake George, einem
bevorzugten Touristenzentrum in den südlichen Adi-
rondacks, sind Kolonien von Cabins fur Auto-

Die Anstrengungen, die die British Travel and
Holidays Association in dem im März 1950 zu
Ende gewesenen Geschäftsjahr gemacht hat, um
den internationalen Touristenverkehr nach
Grossbritannien weiter zu verstärken, werden in dem
jetzt veröffentlichten Jahresbericht ausführlich
dargelegt. In der Erkenntnis, dass ein Erfolg im
internationalen Touristenverkehr zu einem grossen

Teil von einer gut geführten Propaganda
abhängig ist, hat die Association einen wesentlichen
Teil ihrer Arbeit einem grosszügigen Propagandafeldzug

gewidmet. Diese Reklamekampagne ist in
17 Ländern durchgeführt worden, und zwar in
Argentinien, Australien, Belgien, Brasilien,
Kanada, Chile, Columbien, Dänemark, Holland,
Norwegen, Portugal, Süd-Afrika, Schweden, der
Schweiz, Uruguay, Venezuela, und den Vereinigten

Staaten von Nordamerika. Westdeutschland
hat in der Propaganda der Association bisher
noch keine Rolle gespielt. Es sollte aber nicht
wundernehmen, wenn die zuständigen britischen
Stellen jetzt ihr Augenmerk in dieser Beziehung
auch auf Deutschland werfen würden, nachdem
der deutschen Regierung von Seiten der Alliierten

falirer in den letzten Jahren buchstäblich aus dem
Boden geschossen. Die Sparkasseneinlagen nahmen

dort in der Saison um 10 Prozent gegenüber
dem \ergangenen Jahr zu, und die Zahlung der
Motorfahrzeuge aut den Autostrassen ergab ebenfalls

eine erhebliche Zunahme gegenüber 1040
Aber die Besitzer kleiner und mittlerer Hotels
in dieser Tomistengegend beklagten sich bitter
über das Sommergeschaft und noch mehr die
Inhaber älterer Touristenheime.

Die Tendenz: kürzerer Aufenthalt, giosserer
Wechsel kam übrigens auch 111 den Luxushotels
zum Ausdruck. Was diese erstklassigen Hotels an
Dauergasten verloren, gewannen sie jedoch an
kurzbleibenden Gasten.

In Kanada machten die Hotels im wesentlichen
dieselben Wahrnehmungen wie in den Vereinigten
Staaten. Im östlichen Kanada, das von vielen
Sommertouristen aus den Vereinigtem Staaten
aufgesucht wird, 111 der Gegend ton Montreal und
Quebec, wurde zwar die fur die Saison vorausgesagte

Einnahme von 300 Millionen Dollar von
Touristen nicht erreicht, aber mit 2S0 Millionen
Dollar ist die Einnahmehohe des Vorjahres
wieder erreicht worden. Die Saison in Kanada
wird, wie auch in den Vereinigten Staaten, langer.
Ein Sachverständiger in Kanada fasste das 111 die
Worte zusammen: „Unsere Freunde in den
Vereinigten Staaten haben neuerdings herausgefunden,

dass der Frühling schon vor dem 4. Juli
in Kanada Einzug hält und dass wir nach Laboi
Dav (erster Montag im September) noch nicht im
Schnee vergraben sind."

Einige Reisezentren brachten Fahrten Amerikaner

nach Europa wegen des Heiligen Jahres
mit ihrem geringeren Geschäftsgang in Verbindung,

namentlich an der Westküste. Andererseits
sahen Heilige Stätten in der Nahe von Quebec
einen Aufschwung im Besuch, der mit dem
Heiligen Jahr in Verbindung gebracht wird.

jetzt weitgehende Zugeständnisse in bezug auf
alle Formalitäten gemacht worden sind, die mit
dem internationalen Reiseverkehr in Verbindung
stehen. Der Erfolg dieses Propagandafeldzuges
war, dass im Berichtsjahr 555000 Auslandstouristen

nach England kamen, die hier 43
Millionen Pfund ausgaben und den
Transportunternehmungen eine zusätzliche Einnahme von
21 Millionen Pfund einbrachten. Die grössten
Anstrengungen wurden gemacht, um möglichst
viele Dollar-Touristen nach England zu bekommen.

So ist es auch gelungen, 104763 Amerikaner
nach Grossbritannien zu bringen, ein Drittel mehr
als im Jahre 1948. Aus Kanada statteten 333500
Touristen England einen Besuch ab, ebenfalls
1/3 mehr als im vorhergehenden Jahre. Aus den
europäischen Ländern kamen 315273 Besucher
nach England gegenüber 331826 im Jahre 1948.
Die Association ist der Meinung, dass diese
Abnahme an europäischen Touristen zum Teil
währungstechnisch bedingt ist, zum anderen aber
darauf zurückzuführen ist, dass viele Touristen
noch immer der Meinung sind, die Verpflegung
könne in Grossbritannien im Vergleich mit dem

Die amerikanischen Hotels im Zeichen des Korea-Schreckens
Deutliche Spartendenz in den Kurorten

fj*— Von unserem New Yorker Korrespondenten

Die Leistungen der British Travel and Holidays Association

Mit Kanonen auf Spatzen geschossen

wäre es, wenn man ein mit Salubra tapeziertes
Zimmer ganz waschen würde, weil eine Wand
einen kleinen Schmutzspritzer abgekriegt hat.
Das ist ja gerade der grosse Vorteil von Salubra,
dass sich lokale Verunreinigungen mit einem Bürst-
chen und Seifenwasser (oft sogar mit Radiergummi)
spurlos wegputzen lassen.

Nebenbei sei bemerkt, dass Salubra - weil mit
Ölfarben hergestellt - schon an sich nicht salissant ist.

Grosses Krankenhaus auf dem Platze Zürich
sucht per sofort oder später

PORTIER
im Alter von 28—3S Jahren. Von unserem
Mitarbeiter, der sich im Portierdienst schon bewährt
haben muss, erwarten wir einen einwandfreien
Leumund, rasche Auffassungsgabe, gute
Sprachkenntnisse und angenehme Umgangsformen im
Verkehr mit Patienten, Besuchern, Angestellten
und Vorgesetzten.
Wir bieten sichere Stelle mit Monatslohn und
Pension. Handschriftliche Anmeldungen mit lük-
kenlosem Lebenslauf, Referenzen, Zeugnisabschriften,

Photographie und Gehaltsansprüchen
sind zu richten unter Chiffre P. D. 2839 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

BERKEL
Präzisionswaagen und

Schneidemaschinen
sind unentbehrliche Helfer für

HOTELS, BAR- UND

RESTAURATIONSBETRIEBE

BERKEL-FABRIK
Hohlstrasse 535 Telephon (051) 525322

Zürich-Altstetten

Olma St. Gallen, Stand 830, Halle 8

Sca/iecen Sie lUcet* fasten huc das Ociqiaalpcadukt

Seit 70 Jahren ausgezeichnet bewährt. Weisflog Bitter ist
mild und gut und darf in keinem Restaurationsbetrieb fehlen.
Kühl serviert bringt er Ihnen dankbare Gäste.

Sfteeae*t-

UlIrJlfi'M
HBMKJMi

Aufzüge- und Eleklromotorenlabrik Schindler £ Cie. AG.. Luzern Vi»".

Echt russischer

MALOSSOL-CAVIAR

Oscätre,Qualität A
Caviarimporthaus

TREBLA - ZÜRICH
J.A.GIattfelder

Stampfenbachplatz 4,
Tel. (051) 286910

Major Eric C. Wood, B. Ä.,
englischer Spezialist, 25

Jahre Erfahrung, früherer
Universitätslehrer, hat seine

Englisch-
Kurse

wieder aufgenommen.
Privatunterricht in kleinen Klassen

(max. 6 Studenten).
Unterkunft in guten Familien in
den besten Londoner
Wohndistrikten. Prospekte erhältlich:

461a, Finchley Road,
London N.W. 3.

Lernt

SPANISCH
durch Fernkursus

• Bequemer
• Leichter
• Rascher
• Billiger

Auskunft gratis

AcademiaWinter
San Fehu de Guixols (Spanien)

Je fciihec
wir im Besitze Ihres Inserates sind,
desto mehr Sorgfalt können wir für
dessen Ausführung verwenden
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auf dem Kontinent üblichen Standard nicht
Schritt halten. Ferner wird gerügt, dass es
Besuchern aus Belgien und Frankreich noch immer
nicht möglich ist, ohne Pass für einen Tagesbesuch
nach England zu kommen.

Zur Bestreitung aller Unkosten standen der
Association für das Geschäftsjahr etwas über
506000 Pfund zur Verfügung, wovon die britische
Regierung 407000 Pfund gab, während der Rest
der Summe aus freiwilligen Spenden aufgebracht
wurde. Zu diesen Spenden trugen Verkehrsgesellschaften,

Brauereien, Ortsbehörden, Reiseagenturen
sowie Hotels und Restaurants bei.

Die Association beklagt, dass ein gewisser
Mangel an Hotelräumen in den Großstädten
Englands besteht, der nach ihrer Ansicht nur
überwunden werden kann, wenn sich die
Regierung zu Steuerzugeständnissen bereitfinde.
Nichtsdestoweniger ist die Association der
Ansicht, dass der Touristenzustrom anhalten und
wachsen wird, wenn Europa der Frieden erhalten
bleibt. In Zukunft können, so heisst es in den
Ausführungen der Association, allerdings nur
dann mehr Gäste nach Grossbritannien gebracht
werden, wenn hier alle mit dem Touristenverkehr
zusammenhängenden Dienste zufriedenstellend
funktionieren. Vieles ist in dieser Beziehung
bereits getan worden, noch mehr muss getan werden.
Wir gewinnen nichts, wenn wir uns verheimlichen,
dass der Standard an Bedienung und Verpflegung
in Grossbritannien oft die Erwartungen der
Besucher enttäuscht. Grossbritannien besitzt viele
gute Hotels und Restaurants, in denen der Dienst
am Gaste und die Küche höchstes Lob verdienen.
Touristen mögen anspruchsvoll und zeitweilig
schwer zu befriedigen sein. Die Hoteliers müssen
sich indessen bewusst sein, dass nichtzufrieden-
gestellte Überseebesucher kaum wieder nach
Grossbritannien zurückkehren werden. Sorgloser
und nachlässiger Dienst am Touristen in einem
einzigen Hotel ist nicht nur für dieses Hotel nachteilig,

sondern für die gesamte Hotelindustrie, ja
sogar für das ganze Land. s. b.

Vorbilanz des Heiligen Jahres
Wenn auch der Fremdenverkehr Italiens im

Heiligen Jahr ungefähr die Erwartungen erreicht
hat, so haben doch die italienischen Hotels keinen
Anlass, mit den Ergebnissen der Saison zufrieden
zu sein. Zunächst einmal hat das Wetter
enttäuscht. Die übergrosse Hitze hat viele Fremde
vorzeitig vertrieben, die bei milderer Witterung
länger im Lande geblieben wären. Der zweite
schwere Schlag war der Ausbruch des Korea-
Konfliktes, der namentlich unter den amerikanischen

Gäste eine „Korea-Psychose" hervorgerufen

hat, die dem Fremdenverkehr abträglich
gewesen ist. Auch dieser Umstand hat manchen
Ausländer bewogen, seine Italienreise abzukürzen
oder früher als vorgesehen zu beenden. Es soll
auch nicht verschwiegen werden, dass die
italienischen Preise vielfach als zu hoch empfunden
wurden, vor allem von solchen Ausländern, die
vorher Gelegenheit gehabt hatten, Vergleiche mit
Frankreich und der Schweiz anzustellen, von
Österreich ganz zu schweigen.

Eine besondere Note hat das Heilige Jahr durch
den Exodus zahlreicher italienischer Sommer¬

frischler nach Österreich erhalten. Österreichs
Sommerfrischen sind für italienische
Ferienreisende geradezu märchenhaft billig, und so
kommt es, dass heuer viele Italiener, selbst aus
den weniger bemittelten Kreisen, ihre Ferien
ganz oder teilweise in Österreich verlebt haben.
Selbst Leute, die nie vorher ins Ausland gegangen
waren, haben sich heuer, durch die niedrigen
Preise verlockt, zu einer Ferienreise nach Österreich

verleiten lassen, obwohl die Verpflegung
durch die anderen Kostgewohnheiten diesen meist
nicht zusagte. Wie dem auch sei, Tatsache ist
jedenfalls, dass diese italienischen Ferienreisenden
den italienischen Hotels im Sommer 1050
verlorengegangen sind. Den Ausfall haben vor allem
die Sommerfrischen in den italienischen Alpen
stark gespürt. Grosse Neuinvestierungen konnten
auf diese Weise nicht in der erwarteten Weise
amortisiert werden.

Eine ganz schwere Enttäuschung haben die
Pilger bereitet, die Rom besuchten. Sieht man
von Assisi ab, so haben die Pilgerzüge kaum andere
Orte Italiens frequentiert, und die Hoffnungen
der italienischen Hoteliers auf einen stärkeren
Pilgerbesuch sind schmählich enttäuscht worden.
Dies gilt sogar auch für die römischen Hotels,
deren Erwartungen in keiner Weise erfüllt worden
sind. Grund hierfür ist, dass die nach Rom
kommenden Pilger meist von frommen Instituten und
sonstigen Übernachtungsbetrieben der Kirche
aufgenommen wurden, also mit der römischen
Hotellerie gar nicht in Berührung kamen. Man
muss mit Anerkennung feststellen, dass die kirchlichen

Institutionen eine fabelhafte Organisation
zur Durchschleusung der Pilger aufgezogen hatten,

die sogar musterhaft funktionierte. Hoteliers,
die in Erwartung des Pilgergeschäftes grössere
Kredite aufgenommen hatten, dürften zum Teil
in eine schwierige Lage geraten.

Es kommt unter diesen Umständen sehr
gelegen, dass die Kommission zur Prüfung von
Kreditgesuchen für das Hotelgewerbe, an deren
Spitze Onorevole Petrilli steht, zunächst 6,2
Milliarden Lire für die Verbesserung der Hotels in
Italien ausgesetzt hat. Berücksichtigt werden dabei

vor allem Hotelbetriebe in Rom, Neapel,
Salerno, Genua, Mailand, Venedig, der Riviera,
Siziliens und Sardiniens. Allein vier Milliarden
Lire sollen zur Errichtung neuer Hotels und
Hotelpensionen ausgeworfen werden. Die restlichen
2,2 Milliarden gehen an Hotels, die bis zum 30.
Juni 1951 Verbesserungen an ihren Betrieben
vornehmen.

Der Luzerner Fremdenverkehr
im August 1950

Mehr Ankünfte, weniger Logiernächte
(ovb) Trotzdem im August 16% mehr

Ankünfte zu verzeichnen sind (wovon 18% aus dem
Ausland), fiel die Zahl der Logiernächte gegenüber

dem Vorjahresmonat um 8% auf 122000.
Da die Logiernächteziffern ertragswirtschaftlich
viel aufschlussreicher sind als jene der Ankünfte,
bedeuten die Frequenzwerte des Augusts eine
Enttäuschung. An der Gesamtzahl der Logiernächte

ist das Ausland mit einem Verlust von
10% und die Schweiz mit einem Gewinn von

5% beteiligt. Wie im Juli des laufenden Jahres,
so ist auch diesmal der Rückschlag zur Hauptsache

auf den Ausfall an Engländern zurückzuführen.

Es zeigt sich neuerdings, dass der auf der
britischen Position eingetretene Ausfall von rund
28000 Logiernächten trotz erfreulichen Gewinnen
an französischen, amerikanischen, niederländischen

und italienischen Besuchern nicht
wettgemacht werden konnte.

Die Hochsaisonmonate Juli und August stehen
deutlich unter dem Einfluss des Antotourisnius
und des modernen Reiseverkehrs, die an Stelle des
früheren Ferienmachens das Reisen mit häufig
wechselnden Unterkunftsorten vorziehen.

Die durchschnittliche Aufenthaltsdauer ist bei
den schweizerischen Gästen mit 2,2 Tagen
unverändert geblieben; bei den Besuchern aus dem
Ausland dagegen von 3,5 Tagen im Vorjahr auf
2,6 Tage gesunken. Während sich die Briten
immerhin noch durchschnittlich 4,4 Tage in
Luzern aufhielten, betrug die Aufenthaltsdauer
bei den italienischen und niederländischen Gästen
nur noch 1,6 Tage. Die Nordamerikaner blieben
2,5, die Belgier 2,1 und die Franzosen knapp
2 Tage.

Die durchschnittliche Bettenbesetzung betrug
im August nur noch 89,5%; im Vorjahresmonat
waren es 101,3%.

Nach Nationen unterschieden, standen die
Briten nach wie vor an erster Stelle. Der Verlust
gegenüber dem Vorjahresmonat betrug 45%.
Es folgten die Gäste aus den USA (-f- 50%), aus
Belgien (— 24%), aus Frankreich (+ 63%), aus
Italien (4- 31%) und aus den Niederlanden
(+ 39%)- '

Im Vergleich zum letzten Sommer vermögen
die Luzerner Frequenzen der beiden Hochsaisonmonate

keineswegs zu befriedigen. Die Ausfälle
hängen nicht nur mit der traditionell starken
Verbundenheit Luzerns mit dem englischen
Fremdenverkehr zusammen, sondern ebenso sehr mit
der immer deutlicher werdenden strukturellen
Veränderung des modernen Tourismus, auf die
weiter oben hingewiesen wurde.

AUSKUNFTSDIENST

NOUVELLES PERSONNELLES

M.Andrö Oyex
quitte le Buffet de la gare ä Lausanne

Ce samedi, 30 septembre 1950, Messieurs Andre
Oyex et Rodolphe Obrist ont abandonnd la direction
du Buffet de la gare de Lausanne, apres 23 ans
d'activitö.

Leur döpart sera vivement regrett6, tant par
leurs nombreux collaborateurs et employes, que
par leurs amis, parmi lesquels se trouvent des
membres de la Sociötö Suisse des Hoteliers, et de
l'Association des Anciens Eleves de notre Ecole
höteliere, dont Messieurs Oyex et Obrist sont
membres d'honneur.

II y a exactement 44 ans que MM. Oyex et
Obrist ont fr6quent6, au d6but de leurs brillantes
carriöres, notre dtablissement de Lausanne-Cour.
C'est depuis cette öpoque que date leur solide
amitiö, qui leur a permis de prendre en mains la
direction du Buffet de la gare, le ier mai 1927.

Ausländisches Reisebureau
in Zahlungsschwierigkeiten

Wie wir erfahren, befindet sich die Firma
Planned Travel Service Ltd., 27, South Molton
Street, London W. 1, in Zahlungsschwierigkeiten.
Eine erste Gläubigerversammlung findet am 9.
Oktober in London statt.

Pendant presque un quart de siecle, ils ont as-
sum6, en magnifique collaboration, la lourde
besogne que reprösente la görance d'une entre-
prise de cette envergure. Par leur connaissance
du metier, non moins que par leur fafon irr^pro-
chable de traiter les affaires, et leur grande
connaissance des hommes et des choses, ils ont ceuvrö
pour ötablir le bon renom de l'hötellerie Suisse en
gönöral, et de l'hospitalitd vaudoise en particulier.
Iis ont ögalement fait preuve d'une grande
comprehension pour les questions sociales, et ils
etaient des patrons modules.

L'activit6 qui leur fut chere est maintenant
abandonnöe. Le comitö et les membres de
l'Association des Anciens Eleves tiennent ä leur ex-
primer leur plus vive reconnaissance pour la
gentillesse d'avoir pris le «stamm» chez eux.

La Commission scolaire, dont Monsieur Oyex
fait partie depuis de nombreuses annöes, se plait
ä lui exprimer ses sinceres remerciements pour le
soutien moral et materiel que lui-möme et Monsieur

Obrist - celui-ci en quality d'expert aux
examens - n'ont cessd de prodiguer ä notre Ecole.

M.Robert P6clard lui succ&de

Ces deux departs marquent dgalement l'entrde
du nouveau directeur et de son dpouse M. et
Mme Robert Peclard.

M. Robert Pöclard a fait son apprentissage au
«Central» ä Lausanne dont il dtait devenu sous-
directeur apres avoir fait son Ecole höteliöre et
effectuö de nombreux stages ä l'6tranger notam-
ment ä Paris, Londres et en Roumanie. Puis, il
tint l'Hötel des Messageries sur St-Franfois, hötel
aujourd'hui ddmoli.

C'est le ier juillet 1935 qu'il vint ä Yverdon —

reprendre le Buffet de la gare oü il se fit appr6cier
pendant 15 ans par sa joviality et son savoir-faire.

Unanimement regrettd il a fait ses adieux -adieux qui ne furent en röalitö que des aurevoirs —
ä la capitale du Nord pour retourner dans la ca-
pitale du Midi vaudois.

A Monsieur R. Piclard, le nouveau «buffetier»,
qui, lui, est dgalement un ancien de l'Ecole höteliere,

nous prösentons nos meilleurs vceux de
bonne röussite. O. Sch.

ri EDEN
RHEIN FELDEN

offen bis 28. Oktober

In Lugano zu verkaufen
ein vollständig neu renoviertes, 80plätziges

fauit
I. Ranges mit Hotelpatent. — Offerten unter
Chiffre J L 2872 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Küchenchef
zu baldigem Eintritt in Erstklasshotel nach
Zürich

gesucht.
Jahresstelle. — Nur tüchtige Fachleute belieben
handschriftliche Offerten einzureichen unt. Chiffre
E H 2886 an die Hotel-Revue, Basel 2.

SPLITTERFREIES HARTGLAS

SCHLÄGFEST UND HITZEBESTÄNDIG

Alleinvertrieb : COD I F U SA Genöve

WANDER "A

CREMEPULVER DAWA

FONDANT WANDER

FARBEN und

ESSENZEN WANDER

ausgiebig und
fein im Aroma, gleichmäßig
in Zusammensetzung.

weiß und zart,
geschmeidig und von bleibendem

Glanz.

bieten Garantie für Qualität
und Ausgiebigkeit.
Wir führen die gangbarsten
Sorten am Lager.

Dr. A. WANDER A.G., BERN
Tel. (031) 55021

| Suche Wintersaison-Engagement

als

Ätii-M de ieplion
Thomas Rusch, Chef de reception, Hotel Reber
au Lac, Locarno.

Gesucht
in gediegenen Tea-room (Zürich)

Buffetdame
Töchter, welche über gute Referenzen verfügen,
an rasches und sauberes Arbeiten gewöhnt sind
sowie angenehme Umgangsformen besitzen, richten

ihre Offerten mit Bild unter Chiffre T R 2847
an die Hotel-Revue, Basel 2.

\
(0n seit ivet-versilberien C^fyesiecben

gibt es viele «führende Marken». • Es gibt jedoch nur
ein einziges Qualitätsbesteck, das von Grund auf in der
Schweiz hergestellt wird, nämlich dasjenige mit derMarke

SOLA
Prompt aus laufender Produktion lieferbar. Erhältlich
in den guten Fachgeschäften. • Verlangen Sie den
illustrierten Katalog mit interessanten Werkaufnahmen,
Abbildungen und Preisen.

SOLA
das vorbehaltlos garantierte, immer lieferbare

Schweizer Besteck

SOLA-BESTECKFABRIK, EMMEN b/LUZERN

DON'T SAY WHISKY
-SAY

JOHNNIE

General Agents:
F. SIEGENTHALER LTD.

LAUSANNE
TOöphone (021) 237433

Gesucht
ab 10. Oktober für 3 Wochen

Ferienablösung
des Küchenchefs
Schriftliche Offerten mit Lohnansprüchen an H.
Krähenbühl, Rest. Kornhauskeller, Bern.

Kleine Hoteliersfamilie sucht auf 18. Oktober

tüchtige, seriöse

Tochter
die auch kochen kann, für Privathanshalt. Für
nächste Sommersaison könnte sie Posten im Hotel
übernehmen. Offerten mit Zeugniskopien und
Photo erb. an Hotel Moy, Oberhofen, Thunersee.
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Frau Berta Muth-Sutermeister, 70 Jahre,
Hotel Eden au Lac, Luzern

Am 4. Oktober kann unser altes, seit bald
50 Jahren treues Mitglied, Frau Berta Muth-
Sutermeister, Hotel Eden au Lac, Luzern, eine
in Hotelkreisen bestbekannte Luzerner
Persönlichkeit, ihren 70. Geburtstag feiern.

Zum Eidgenössischen Schützenfest 1900 eröffnete

der junge Gustav Muth das für ihn von
seinem Vater beim Bahnhof Luzern neuerbaute
grosse Bristolhotel mit Grossrestaurant. Kurz
darauf führte er seine junge Frau, Fräulein Berta
Sutermeister, in dieses neue Heim, wo ihr, der
künftigen Hoteliersgattin, eine interessante, aber
auch grosse Arbeit wartete. Mit grossem Eifer
und unermüdlicher Aufopferung hat sich Frau
Muth zu der perfekten Hoteliersfrau entwickelt,
die auch heute noch in voller Kraft und mit dem
gleichen jugendlichen Temperament ihrem
geliebten Berufe treu geblieben ist.

Schon in jungen Jahren hat ihr das Schicksal
viel Leid gebracht; im Jahre 1922 verlor sie ihren
Mann. Mit doppelter Energie führte sie das
Bristol noch einige Jahre weiter, um sich dann
Ende der 20er Jahre im Privatleben ganz ihren
vier Kindern widmen zu können.

Doch bereits im Jahre 1933 erwachte in Frau
Muth erneut die Lust, die Freude und der Arbeitsgeist

für die Hotellerie und sie übernahm käuflich
vom Bruder ihres Mannes, Herrn Albert Muth,
das bekannte Edenhotel in Luzern, das sie bis
zum heutigen Tage in vorbildlicher Weise
weitergeführt hat. Hotel Eden, Luzern, ist das
weitbekannte Familienhotel, in dem sich besonders
gerne englische, wie auch italienische und
französische Gäste aufhalten. „Dienst am Kunden"
war und ist heute noch das Motto dieser tüchtigen

Hoteliersfrau.
Frau Muth erfreut sich mit ihren 70 Jahren,

trotz eines arbeitsreichen Lebens — oder
vielleicht gerade deshalb — einer ausgezeichneten
Gesundheit und einer jugendlichen, temperamentvollen

Lebenskraft. Möge sie noch viele Jahre
ihrer Familie und auch ihrem Freundeskreise, wo
sie immer gerne gesehen ist, sowie auch unserem
Gastgewerbe erhalten bleiben. Unsere
herzlichsten Wünsche begleiten sie.

KLEINE CHRONIK

Gründung einer Hotelfachschule
in Vorarlberg

Der Vorarlberger Gastgewerbeverband plant
auf Schloss Hofen bei Lochau in der Nähe von
Bregenz die Errichtung einer Hotelfachschule. Die
österreichische Handelskammer hat dem Projekt
ihre Unterstützung zugesagt, und das Land
Vorarlberg ist geneigt, den Besitz abzutreten. In
dem Schloss soll ein Hotel mit 60 Fremdenzimmer
errichtet werden.

Lochau liegt zwischen Bregenz und Lindau,
auf österreichischem Boden, wunderbare Lage,
ein Steinwurf vom Ufer des Bodensees entfernt.

Lochau ist die letzte Bahnstation von Bregenz
nach Lindau, München.

Schweizer Reiseagenturen besuchen
Grossbritannien

Zwanzig Fachleute schweizerischer Reiseagenturen

sind, wie der Morning Advertiser meldet,
anfangs Oktober auf Einladung der British Travel
and Holidays Association in Grossbritannien
eingetroffen, um an Ort und Stelle Möglichkeiten
zu studieren, den Touristenverkehr aus der Schweiz
nach Grossbritannien zu verstärken. Sie werden
neben London verschiedene Gegenden
Grossbritanniens besuchen, die als Stätten der Erholung

und Unterhaltung von Touristen besonders
in Frage kommen. Unter anderem waren Besuche
in Oxford, Eastbourne, Cheltenham, Stratford-
on-Avon, Leamington-Spa, Warwick, Torquay,
Isle of Wight, Salisbury, Blackpool, dem Lake
District und Edinburgh geplant, also Ortschaften
und Gebiete, die im internationalen Touristenverkehr

wohl bekannt sind und einen guten
Klang haben.

Für das Jahr 1950 werden 20000 Schweizer
Touristen in Grossbritannien erwartet, die
schätzungsweise den Gegenwert von 750000 Pfund
während ihres Aufenthaltes in England ausgeben
werden. Man hofft, dass die Vertreter der Schweizer

Reiseagenturen durch ihre Studienreise in
Grossbritannien in die Lage versetzt werden,
zukünftige Schweizer Touristen besser als bisher
über Fahrten nach Grossbritannien zu beraten,
so dass die Zahl von Schweizer Reisenden nach
England im nächsten JahVe, namentlich während
der gross aufgezogenen und propagierten
Festwochen, bedeutend erhöht werden kann. s.b.

Pasteurisierte Milch auch in den Gaststätten
Von der Zürcher Frauenzentrale wird der XZZ.

geschrieben: Der Bundesratsbeschluss vom 16.
August 1950 verfügt, dass in Schulen, an Festen,
Sportanlässen und Manövern nur pasteurisierte
oder abgekochte Milch verabreicht werden dürfe.
Da jedoch in den Gaststätten täglich grosse
Mengen von roher Milch an die Kundschaft als
Beigabe zu Cafö creme, Tee usw. abgegeben und
für Birchermiiesli, Bargetränke, Ovomaltine kalt,
Glacespeisen u. a. verwendet werden, findet es die
Zürcher Frauenzentrale als dringend wünschbar,
dass Hotels, Wirtschaften, Konditoreien usw. von
den Vorschriften des Bundesratsbeschlusses ebenfalls

erfasst werden. Sie hat deshalb in einer
Eingabe an den Bundesrat eine entsprechende
Ergänzung des Bundesratsbeschlusses gewünscht.

Löhne und Preise in Österreich geraten in
Bewegung

Der Präsident des österreichischen
Gewerkschaftsbundes gab den Inhalt des vor einigen
Tagen zwischen den Vertretern der Regierung
und der interessierten wirtschaftlichen und
gewerkschaftlichen Organisationen unterzeichneten
neuen Abkommens über Löhne und Preise bekannt.
Dieses Abkommen wurde am Dienstag vom
Ministerrat besprochen, während vor der Bundeskanzlei

Arbeiter gegen das Abkommen
demonstrierten. Nach dem Abkommen wurde der

Weizenpreis von 0,85 auf 1,35 Schilling das Kilo
und der Roggenpreis von 0,75 auf 1,10 Schilling
erhöht. Der Brotpreis wird von 1,90 Schilling auf
2,40 Schilling das Kilo erhöht, während die
Preiserhöhung für Kohle 8,93 Schilling pro 100 Kilo
beträgt (von 38,81 auf 47,74). Gleichzeitig sollen
die Löhne um 10 Prozent erhöht werden.

PETITES NOUVELLES

Avec les chefs d'agences de l'OCST
ä Lausanne

A Tissue de la conference des chefs d'agences
de TOffice central suisse du Tourisme, qui s'est
tenue ä Zurich au debut de la semaine derniere,
la Commission de propagande de la Region du
Leman a accueilli, vendredi 15 septembre, quelques

representants de notre tourisme suisse ä
Tetranger: MM. Bergtier, directeur de l'agence de
Bruxelles, Dirauer, directeur de l'agence de
Stockholm, Bourgnon, directeur de l'agence de
Lisbonne, et Meyer, directeur de l'agence de Nice,
accompagne par M. Martinet, directeur du siege
de Lausanne de l'OCST.

U11 diner etait organist dans le restaurant r6-
novö du Lac de Sauvabelin, propriötA de l'Asso-
ciation des Intörets de Lausanne, sous la pr6si-
dcnce de M. Henri Guhl, president de TOffice
vaudois du Tourisme. Les representants des
organisations touristiques vaudoises, ainsi que M.
Nicole, directeur de l'Association des IntArets de
Geneve, M. Gustave Guhl, president de la Soci6t6
des Hoteliers de Montreux, entouraient ces hötes
envers qui tous les milieux du tourisme sont re-
connaissants pour l'utile activity qu'ils d6ploient
ä Tötranger en faveur de notre pays.

Une tres cordiale reception, offert par M. Mo-
jonnet, au Lausanne-Palace, termina la soiree.

Nouveaux membres de la commission vau-
doise d'examens de cafetiers, restaurateurs

et höteliers
Le Conseil d'Etat a nomme membres de la

commission d'examens de cafetiers, restaurateurs
et höteliers, MM. Willy Herren, restaurateur, ä
Chillon, en remplacement de M. Jean Gugger,
demissionnaire et Rene Mojotmet, directeur du
Lausanne-Palace, ä Lausanne, en remplacement
de M. Henri Lindemann, demissionnaire.

Plus de 130000 personnes ont traversö l'At-
lantique-Nord en avion durant le premier

semestre 1950

Au cours des six premiers mois de 1950, les
compagnies de navigation aörienne membres de
l'IATA et assurant des services r£guliers au-
dessus de TAtlantique-Nord ont transports
137624 passagers d'un continent ä l'autre. Ce
chiffre-record dSpasse de 22000 celui de la meme
Periode de 1949, qui s'Slevait ä 114651.

En direction Europe-AmSrique, 63612
personnes ont voyagö par avion contre 53209 en
1949. Dans le sens Amerique-Europe, l'augmen-

tation est encore plus forte, puisque le nombre
des passagers s'est SlevS ä. 74012 contre 61442
1'annSe precedente.

Le fret et le courrier postal transports par
avion au-dessus de TAtlantique-Nord ont Sgale-
ment augmente.

La circulation routiöre en Suisse

Depuis la fin de la guerre, l'effectif des vehicules
ä moieur a constamment augments en Suisse.
Dans Tespace de trois ans, il a passS de 121 000
(en 1946) ä 2igooo. De meine, le nombre des
bicyclettes, qui avait atteint un maximum dans
la derniSre annSe de guerre, s'est de nouveau
accru depuis lors. On comptait en Suisse, ä la
fin 1949, -L75 million de bicyclettes admises ä la
circulation, soit done 200000 environ de plus
qu'en 1946.

NfiCROLOGIE

Mademoiselle Anna Clausen f
L'hötellerie valaisanne vient de perdre en

Mademoiselle A. Clausen, dScSdSe le 27 septembre ä
Brigue, une personne dont la modestie n'Stait
dSpassSe que par une Snergie et une force- de
volontS peu communes. Elle alliait ces derniöres
ä une bienveillante bontS ä laquelle on ne s'adres-
sait jamais en vain et ä un esprit cultivS qui en
faisait une personnalitS des plus attachantes.

Melle Anna Clausen, qui 6tait la fille du Dr Felix
Clausen, juge 16d6ral et la sceur du Dr Alfred
Clausen, conseiller aux Etats, s'est steinte ä
Tage de 72 ans aprS avoir consacrö sa vie ä.

l'hötellerie, sachant toujours se faire appr6cier et
aimer, non seulement des hötes qu'elle entourait
de soins attentif, mais du personne! qui s'estimait
heureux de pouvoir collaborer avec eile.

Mile Clausen put suivre Involution des
Hotels Seiler au developpement desquels eile con-
tribua ä. Zermatt, puisqu'elle fut pendant plus de
30 ans ä la direction de VHotel Riffelalp au Riffelberg.

Elle fut dgalement directrice du Zermatter-
hof, au temps oü cet Etablissement dtait encore
exploits par la famille Seiler, pour s'occuper
enfin de YHotel Beau-Site. Pendant un certain
temps Mile Anna Clausen s'^tait rendue ä Geneve

pour assister sa soeur de ses conseils et de son
experience höteliere dans l'exploitation de la
Pension Clausen.

II est des gens qui savent si bien faire corp
avec mtablissement dans lequel ils jouent une
röle de ier plan que e'est au moment oü ils s'en
vont que Ton mesure l'dtendue de ce que Ton
perd. Mademoiselle Clausen dtait de ceux-lä.

ENZIAN APERITIF

köstlich, erfrischend, beliebt!

Hoteleinrichtun^en

G. St Cie. AG.
Basel. Gerbeiwasse M Zürich. Bahnhofstr. 18

Junger Mann, mit eigenem Sommerbetrieb und
besten Ref., sucht für den Winter Beschäftigung

Führung von Kleinbetrieb, Gaviste, Kontrolle

und Bürohilfe, evtl. Vertretung
Franz., englische u. italienische Sprachkenntnisse.
Offert, unt. Chiffre G 42638 Lz. Publicitas Luzern.

Junge Tocßier
mit Handelsschulbildung, deutsch, französisch
und englisch sprechend, sucht Stelle als

Sekretärin-Antängerin
in Hotelbetrieb zur weiteren Ausbildung. Saisonstelle

bevorzugt. Eintritt nach Übereinkunft. Offerten
sind zu richten unter Chiffre SA 2876 an die

Hotel-Revue, Basel 2.

Meyer Meringues

J6mN6UE^MEYER^ruRTMAmiJWAUJSL|

Ankauf
und

Verkauf

Neu
und

Alt

Hotel- und
Wirfschaftsmobiliar.
übernehme
jede Liquidation.
O. Locher, Baumgarten,
Thun.

Ungeziefer
jeglicher Art vertilgt mit
Garantie zuverlässig, billig
und diskret, überall in der
Schweiz.

Otto v. Büren, Zürich
staatlich geprüft, Hardturm-
str. 280, Tel. 27 70 69.

Zu verkaufen prächtige

Polsfergruppe
1 Sofa, 2 Sessel, wie neu,
stark red. Preis, Fr. 1800.—.
Anfragen unter Chiffre OFA
1611 B an Orell Fussli-Annoncen

AG., Bern.

Routinierter

Bar-
Pianist

erstkl. Stimmungssänger u.
Unterhalter (auch
fremdsprachig) mit Akkordeon,
frei ab 16.Dezember für
Wintersaison. Offerten unter

Chiffre BP 2867 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Junger, tüchtiger

Pätissier
sucht per sofort Stelle
neben Chef. Offerten an Paul
Ruckstuhl, Lutherstrasse 30,
Zürich 4.

//

sagt der Chef, wenn eine

Suppe mit Maggi's Würze

abgeschmeckt ist. Aber auch

an Saucen, Gemüsen und

Salaten wirkt Maggi's Würze

kräftigend und verfeinernd.

Dank ihrer hohen

Konzentration ist sie überaus

sparsam im Gebrauch.

MAGGI
zum Verbessern von Suppen, Saucen,

Gemüsen und Salaten

Erstklass-Hotel in St. Moritz
sucht für die Wintersaison:

Chef de reception-Journalführer
Warenkontrolleur
Chefs d'etage
Chefs de rang
Commis de rang

Bewerbungen nut Zeugnisabschriften und Photo

unter Chiffre SM 2864 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Gewissenhafte, zuverlässige und selbständige
Persönlichkeit, Schweizer,, mit 35jähriger über-
soeprasis in leitenden Stellungen, mit gründlichen
kaufmännischen Kenntnissen, bewährtem
Organisationstalent, grosser Geschäftserfahrung, seit 1946
wieder in der Schweis in Gastgewerbegrossbetrieb

: Buchhaltung (bilanzsicher), Einkauf,
Kalkulation, Renditenberechnungen und Kontrollen,
Betriebsstaüstiken, Personalfuhrung, sucht
Jahresstelle als

Stütze des Chefs
Verwalter, Inspektor
Bureau-Personal-Chef

Erstklassige Referenzen in der Schweiz, beste
Zeugnisse. Eintritt sofort oder nach Ubereinkunft.
Gefl. Offerten unter Chiffre VP 2851 an die Hotel-
Revue, Basel 2.

Junges Ehepaar
(sprachenkundig) sucht Engagement für die
Wintersaison, evtl. auch Jahresstelle, Ausland nicht
ausgeschlossen, als

Chef de reception-Kassier und
Anfangsgouvernante oder

Aide-Directrice
Erstklassige Referenzen stehen zur Verfügimg.
Offerten unter Chiffre JE 2871 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Lerne Englisch in London
an der London Schools of English, 319, Oxford
St., London W. 1. Spezialkurse für jeden Zweck
das ganze Jahr. Für Unterkunft kann gesorgt
werden.

SCHWEIZERISCHE

HOTELFACHSCHULE

LUZERN

Telephon (041) 2 55 51

SPEZIALKURSE

16. Okt.
16. Okt.
23. Okt.
30. Okt.

2. Nov.

6. Nov.

6. Nov.

11. Nov.
13. Nov.

27. Nov.
4. Dez.

4. Dez.

Diät und Krankenkost (1 Woche)
Zuckerziehen und -blasen (1 Woche)
Entremets (1 Woche)
Vorbereitung auf die höhere Fach-
prüfung im Kochberuf (1 Woche)
Reise- und Verkehrsbureaudienst
(3 Tage)
Tranchieren und Fertigkochen vor
dem Gast (1 Woche)
Ergänzungskurs für Concierges und
Conducteure (4 Wochen)
Gardemanger (8 Kurstage)
Barbetriebslehre, Mixen,Wein- und
allg. Getränkekunde (2 Wochen)
Etablierung (3 Tage)
Gastgewerbl. Berechnungswesen
(4 Tage)

urchschreibe-Buchhaltg. (3 Tage)

Betr. Spezialprospekt verlangen. Telephon (041)2 5551
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Nous nous inclinons respectueusement sur sa
tombe et prösentons ä sa famille l'expression de
notre profonde Sympathie.

Neue Fahrpläne
Guide Gassmann

Der Guide Gassmann erscheint wie bisher im
beliebten Westentaschenformat, das seine
Handlichkeit trotz den 512 Seiten nicht beeinträchtigt.
In klarer Darstellung sind alle Bahnen und
Nebenbahnen, ohne jegliche Kürzung aufgezeichnet,
sowie auch die Schiffsverbindungen und die
wichtigsten Anschluss-Autokurse und Anschlüsse an
das Ausland.

Der Guide Gassmann ist in 2 Ausführungen
erhältlich. Für 150 Städte und Ortschaften wurde
die Registerausgabe geschaffen, die es dem Fahr-
planbenützer erlaubt, mit einem Griff alle ein-
und ausmündenden Verbindungen aufzuschlagen.

Das amtliche Kursbuch
Am 8. Oktober 1950 tritt bei den schweizerischen

Transportanstalten der Winterabschnitt
des Jahresfahrplanes 1950/51 in Kraft. Das amtliche

Kursbuch und der allgemeine schweizerische
Plakatfahrplan werden auf diesen Zeitpunkt neu

herausgegeben. Wesentliche Änderungen im
Schnellzugsverkehr treten auf der Simplonlinie
infolge Aufnahme des durchgehenden elektrischen
Betriebes auf der Strecke Paris—Dijon, die sich
auch auf die Linien Pontarlier-Bern und den
Lötschberg auswirken. Ferner werden einige nur
mässig besetzte Züge unterdrückt.

Bei den eigentlichen Saison-Unternehmungen
dagegen bringt der Winterfahrplan gegenüber
dem Sommer im allgemeinen grössere Änderungen.

VERMISCHTES

Wieder weisser Turf in St. Moritz
Der Rennverein St. Moritz, der durch seine

einzigartigen, erfolgreichen pferdesportlichen
Veranstaltungen früher in der internationalen
Turfwelt einen recht guten Namen hatte, beschloss
in seiner Generalversammlung vom 26. September

1950 einstimmig, Ende Januar 1951 wieder
internationale Pferderennen durchzuführen.

Die internationalen St. Moritzer Pferderennen
werden gleichzeitig als Jubiläumsfeier gelten,
denn im Winter 1951 sind es 55 Jahre her, seitdem

St. Moritz erstmals Pferderennen im Schnee
durchführte.

Durch den ersten Weltkrieg und auch durch
den zweiten musste leider auf die Durchführung
der Grossveranstaltung verzichtet werden, und
die letzte Austragung des „Grossen Preises" von
St. Moritz fand am 5. Februar 1939 statt. Durch
den doppelten Schweizersieg blieb dieses Rennen
in bester Erinnerung.

Die ideale Rennbahn auf 1800 m über Meer,
die 2400 111 Länge und 50 m Breite aufwies, verfiel

leider in einen elfjährigen Winterschlaf. Jetzt
aber freut man sich in Turf-Kreisen auf die 29.
Auflage der internationalen Pferderennen auf dem
St. Moritzersee.

Salon du Tourisme et de l'Industrie höteliere
du 31 octobre au 19 novembre 1950 ä Paris

La poule aux oeufs d'or, c'est-ä-dire le Tourisme
et l'Industrie höteliere, aura son salon. Une poule
aux oeufs d'or qui est ä l'heure actuelle la plus
grande de nos industries exportatrices.

En effet les recettes touristiques de la France
döpassent avec certains pays et notamment avec
l'Amörique du Nord le produit des exportations.
En un mot l'exportation «invisible» l'emporte sur
l'exportation visible.

Pour la premiöre fois en France, un Salon du
Tourisme et de l'Industrie höteliere va se tenir ä
Paris, au Pare des Expositions ä la Porte de
Versailles du 31 octobre au ig novembre J950.

Apres l'Angleterre, la Danemark et la Suede,
apres la Hollande et l'Allemagne, la France aura
enfin une manifestation utile. Ce salon vient en
effet ä son heure. Professionnels de l'Hötellerie et
Fournisseurs le röclamaient depuis longtemps, car
son opportunity est indiscutable.

Pour ses döbuts, cette manifestation bönöficie
non seulement de circonstances tout ä fait excep-
tionnelles mais aussi d'un pröjugöparticulierement
favorable.

Cette manifestation sera patronnöe par cinq
ministres ainsi que par les plus hautes person-
nalitös de l'Industrie höteliöre. Nous y trouvons
notamment MM. Martel, Döputö, Questeur de
l'Assemblöe Nationale, President du Comite
National du Tourisme; Fran5ois, President de la
Föderation Nationale de l'Industrie höteliere,
President de l'Union Nationale des Restaurateurs;
Bourseau, Prösident de l'Union Nationale de
l'Hötellerie; M. Nougarede, President de l'Union
Nationale des Döbitants de boissons; Gommy,
Präsident d'honneur de la Föderation Nationale
de l'Industrie höteliere, Präsident du Groupe-
ment des Sinistres des Industries touristiques,
Präsident de la Fiduciaire des Industries
touristiques; Montfajon, Directeur gänöral du Crödit
populaire de France; Pages, Präsident de la
Fädöration Nationale des Logis de France.

Nous souhaitons d'ores et döjä plein succes ä
ce salon du tourisme et de l'hötellerie.

OSRAM AG. Limmatquai 3 Zürich Tel.(051) 32 72 80

Autrichien, 21 eins avec notions d'axiglais, sc-
tuellement en Suisse comme portier, cherche
place dans la Suisse fran?aise comme

Aide-portier,
Garpon de maison ou d'office

Offres sous chiffre AP 2866 ä l'Hötel-Revue, Bäle 2.

Saubere, fleissige Tochter

Jahre in der Schweiz,
sucht Stelle per Anfang
Oktober als

Zimmermädchen
evtl. Ling&re, ist auch gut
bewandert im Nähen und
Bugein. Offerten bitte mit
Lohnangabe unter Chiffre
PA 2870 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Bestqualifizierter

Küchenchef
guter Restaurateur, mit erstklassigen Referenzen,
sucht Stelle per Ende Oktober oder nach
Übereinkunft. Offerten unter Chiffre GR 2868 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Chef de cuisine
fort restaurateur, specialist© du froid, toute con-
fiance, cherche place de suite. Accepterait
gerance d'un hotel en montagne pour l'hiver.
Garantie; est au b6n6fice de la patente. Faire
offres sous chiffre PA 38832 L ä Publicitas,
Lausanne.

Chef de service
initiative, erstkl. Kraft fur das Restaurant frangais
eines grossen Restaurationsbetriebes (Jahresstelle)

gesucht
Erforderlich: Schweizer mit Auslandspraxis, perfekt

in Fremdsprachen, guter Restaurateur, menu-
kundig, versiert im Tranchieren und Flambieren,
selbständiger Organisator von festl. Anlassen,
autoritativ im Umgang mit dem Personal. Absolute
Nüchternheit. Gutpräsentierende Herren, 35-40
Jahre alt, die auf Vertrauensstelle reflektieren und
diese korrekt im Interesse des Hauses versehen

• können, belieben detaill. Offerten mit Referenzen,
Zeugnissen, Photo und Angabe der Gehaltsanspruche

zu senden unter Chiffre C.S. 2895 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Restaurations-

tochter
gewandt im feinen ä-la-carte-
Service und sprachenkundig,
in Restaurant frangais

gesucht
Offerten mit Zeugniskopien
und Photo unter Chiffre R.T.
2896 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Junger, deutsch und franz.
sprechender Restaurationskellner

sucht Stelle als

Barlehrling
oder Commis de bar auf
1. November oder nach
Übereinkunft. Offerten an Kurt
Haury, Hauptstr. 156, Hirschtal

(Kt. Aargau).

17jähr. Wirtssohn, deutsch
und franz. sprechend, sucht
Stelle als

Praktikant
in Hotel oder Restaurant der
Westschweiz. Mithilfe im ganzen

Betrieb angenehm, evtl.
Buffet oder Chasseur. Off.
unter Chiffre SW 2865 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

DER MODERNE

<n> STRAPAZIER-SPANNTEPPICH

PREIS Fr. 24,80 per m2
cfc Patent angei

DER IDEALE BODENBELAG FÜR

GEDIEGENE HOTELS UND RESTAURANTS

KANN DURCH HAUSPERSONAL VERLEGT WERDEN

LEICHT REPARIERBAR

UNEMPFINDLICH

ARBEITSSPAREND

Bitte ausschneiden und einsenden! An Edor-Teppichvertrieb GmbH., Talacker41,
Zürich 1. - Ich interessiere mich für EDOR-Spannteppiche und bitte um unverbindl.

Zustellung eines Musters in der Farbe:

Adresse:

MUSTER, REFERENZEN, PROSPEKTE, BEZUGSQUELLENNACHWEIS:
EDOR-TEPPICH-VERTRIEB GmbH.

TALACKER 41 ZÜRICH 1

Gesucht
auf 15. November: tüchtiges

Zimmermädchen
Deutsch, Französisch und etwas Englisch erforderlich.

Offerten mit Zeugniskopien, Photo und
Altersangabe an Hotel Schweizerhof, Basel.

Junger

Junger, fachgewandter
Chef de rang-Restaurantkellner

und junge, fachgewandte
Restaurations-Saaltochter

suchen auf ca. 1. Dezember 1950 gute Jahresstelle.

Beste Referenzen zur Verfugung. Offerten
gefälligst unter Chiffre R.R. 2890 an die Hotel-

Chef de rang
sprachenkundig, mit sehr
guten Referenzen, sucht
Jahresstelle in Hotel oder
Dancing. Gefl. Offerten unter

Chiffre HR 2877 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Altere

Chef de service-
Oberkeilner

fachtuchtig, sucht Engagement in Zürich.
Erstklassige Referenzen stehen zur Verfugung.
Offerten unter Chiffre O.R. 2898 an die Hotel-
Revue, Basel 2.

KOdiin
sucht Stelle fur sofort. Gute
Zeugnisse. Bescheidener
Lohnanspruch. Offerten unter
Chiffre A.K. 2899 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht in Passantenhotel nach Zürich

Praktikantin
für

Büro, Saal, Reception und Buffet
Jahresstelle. Eintritt sofort. Offerten unter Chiffre
PF 2662 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Elektr. Wärmeschränke

Clflaxim

mHf

to

Doppelwandige, gut isolierende
Konstruktion.
Innen- und Außenwände

schlagsicher und säurefest emailliert.
Beheizte Oberplatte aus Anticorodal
oder rostfreiem Stahl.

Unverwüstliche Heizkörper aus den

patentierten Maxim-Heizstäben in

nahtlosen Stahlrohren.
Weitgehende Reguliermöglichkeit
durch Ubersichtlich angebaute
Schalter mit Zeugenlampen.
Schiebe-, Flügel- oder Rolltüren.
Auf Wunsch Ausführung zum Einbau
in Korpus mit Türen auf beiden
Seiten.

Ülhax/m

MAXIM A6. Fabrik für thermo-elektr. Apparate AARAU
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Stellen-Anzeiger
Monlteurdu personnel

Nr. 40

Den Offerten beliebe man das Briefporto

für die Weiterleitung (lose auf¬
geklebt) beizufügen.

T ingeriemädchen gesucht Kenntnisse im Nahen erforderlich.
Offerten mit Zeugniskopien und Altersangaben an Hotel

Schweizerhof, Basel. (1371)

{gaalpraktikantin zu sofortigem Eintritt gesucht Offerten mit
Photo unter Chiffre 1368

C*ekretar-Aide Patron, sprachenkundig, in mittleres Passanten-
haus gesucht fur Reception, Journal und Kasse Offerten

erbeten an Postfach 85, Biel/Bern. (1372)

Qekretarin-Gouvernante, Deutsch, Französisch, Englisch, Eintritt^ Mitte Oktober, gesucht Offerten mit Zeugniskopien und Photo
unter Chiffre 1375

VTlochter, junge, fur Fruhstuckservice nach Zurich gesucht Offer-* ten mit Zeugnisabschriften und Photo unter Chiffre 1369

Offene Stellen - Emplois vacants

nemaadees pour entree le 1er novembre: secretaire debu-^ tante, sachant les langues et ayant döjä travaillö dans l'hotel,
et femme de chambxe, parlant franijais. Envoyer photo, copies de
certificats, indications d'äge et pour la secretaire pretentions de
salaire ä l'Hötei du Lac, Vevey. (1373)

Jplickerin und Glätterin als Alleinlingöre in Jahresstelle gesucht.* Photo, Zeugnisabschriften und Lohnanspruche unter
Chiffre 1377

Gesucht in Jahresbetrieb: tüchtiger, gewandter Chef de partie,
eine Buffetdame sowie Buffettochter, eine Anfangs-

Economatgouvernante sowie eine gute Serviertochter. Offerten
mit Zeugniskopien, Lohnangaben und Photo unter Chiffre 1366

Gesucht von erstkl. Kurbetrieb in Graubunden, Eintritt Okt /Nov.,
in Jahresstellung, tüchtiger, sprachenkundiger Portier-Tele-

phonist, Unterportier, Saalpraktikantin, Kochlehrling. Offerten
unter Chiffre 1376

Gesacht fur den Winter in Stadthotel: Saal-Zimmermadchen-
Praktikantin per 15/25 Oktober, junge Office- und Kuchen-

volontarin per 15 Oktober. Offerten unter Chiffre 1374

Glatterin-Lingäre fur selbständigen Posten und Aufsicht nach
Basel gesucht. Offerten mit Lohnangabe unter Chiffre 1370

Stellengesuche - Demandes de Places

fiommis-Kellner sucht Stelle auf 15 Oktober in der West-^ Schweiz Offerten sind zu richten an Alois Obertufer, Park-
Hotel, Weggis. [52]

T^ellner, sehr tüchtig, franz und ital sprechend, sucht Jahres-od
Saisonstelle als Chef de rang oder Derru-Chef Eintritt sofort

od nach Übereink Beste Ref und Zeugn vorhanden L Valli, chez
Mme Bussard, Rue du Midi 9, Vevey. (30)
nestauranttochter, in den Vierzigerjahren, gut präsentierend,

sucht Stelle m gutgehendes Restaurant Gute Zeugnisse und
Referenzen Eintritt sofort Offerten unter Chiffre 15

Qaaltochter, I., ges Alters, gewandt und tüchtig, vier Sprachen,^ sucht auf kommende Wintersaison Engagement in gutgehendes,
mittleres Hotel oder auch alkoholfreies Restaurant Offerten

unter Chiffre 27

TlTir suchen fur unseren flinken und anstelligen Hausburschen" eine Kellnerlehrstelle. Auskunft erteilt Hotel Krone, Wintor-
thur. (21)

pimmermadchen, gesetzten Alters, wünscht Aushilfsstelle oder
•* Fenenablosung Offerten unter Chiffre 31

Loge, Lift und Omnibus

Den Offerten beliebe man das Briefporto

für die Weiterleitung (lose auf¬
geklebt) beizufügen.

Cuisine und Office

£Jonducteur, Nachtconcierge evtl Garderobier, Alleinportier
sucht Stelle fur Wintersaison, 26 Jahre alt, 4 Hauptsprachen,

beste Referenzen, Arosa, Davos bevorzugt Offerten an W Clauser,
Hotelfachschule, Luzern, Fach 120 (19)

£*onducteur-Alleinportier, 36 Jahre alt, tüchtig und zuverlässig,^ deutsch, franz und englisch sprechend, sucht Saison- oder
Jahresstelle Evtl Fenenablosung fur Halle und Etage Offerten
unter Chiffre 32

Jungling, 16 Jahre alt, mit halbj Welschlandaufenthalt, sucht Stelle
in Hotel als Chasseur od zur Hilfe im Hause Eintritt 1 Nov.

Offerten mit Lohnangaben an Alois Troxler, chez M Corthösy,
Brenles (Ct Vaud) (24)
nortier, sprachenkundig, mit guten Zeugnissen, sucht Engage-* ment fur die Wintersaison Offerten unter Chiffre 4

ihef de partie ou aide, Tessinois, 33ans, cherche place pour la' saison d'hiver. Offres sous chiffre 10

Bureau und Reception

Cekretärin, mit langjähriger Erfahrung, bilanzsicher, mit Zürcher
Fahigkeitsausweis, sucht Vertrauensposten oder leitende

Stellung in Jahresbetrieb oder Wintersaison. Ferien-Aushilfe fur
die Monate Oktober/November angenehm. Offerten unter Chiffre 6

{*ecr£taire-Maincouxantiöre, exp., frangais, anglais et allemand,
® cherche place comme remplagante. Offres sous chiffre 26

Atommis de cuisine oder Commis-Gardemanger, Deutscher,^ sucht auf die Wintersaison Stelle in der Zentralschweiz
Referenzen stehen zur Verfugimg Offerten unter Chiffre 22

Tfuchenchef, tüchtig, sparsam, pätisseriekundig, guter Restau-
rateur, aus großem Sommerbetrieb, sucht Stelle, Zweisaison-

stelle bevorz. Mehrjahr. Praxis u erste Ref Empfiehlt sich auch fur
Aushilfe u Ablösung Off. an Tel (041)7 00 68 oder unter Chiffre 9

Pätissier oder Aide de cuisine, tüchtiger, 25 Jahre alter, sucht
Jahresstelle Eintritt 20. Oktober, evtl früher Offerten an

Karl Hofer, Pätissier, Möhlin. (20)

Bains, Cave und Jardin

Kellerbursche, treu und zuverlässig, sucht fur Wintersaison
Stelle Gute Zeugnisse Offerten unter Chiffre 23

Divers

Etage und Lingerie

Salle und Restaurant

"Barmaid, sprachenkundig, sucht Posten in gutes Haus, nach Über-" einkunft. Offerten unter Chiffre 29

£+ ouvernante, bewandert in Sanatorium und Hotelfach, mit guten
Sprachkenntnissen, sucht Stelle Offerten unter Chiffre 25

mochter sucht Stelle als Anfangsgouvernante oder Hilfsgouver-
nantem Wintersaison oder Jahresstelle Offerten unter

Chiffre 8

^•erantin, sprachenkundige, sucht passenden Posten per sofort
oder nach Ubereinkunft Offerten unter Chiffre 28

^Österreicherin, 32 Jahre alt, sucht Saisonstelle in der Schweiz als
Zimmermädchen oder Serviertochter in Hotelbetrieb oder

Pension Offerten an Frl Jusüna Mack, Feldgasse 7, Ferlach/Kaxn-
ten (Österreich) [51]
mochter, junge, aus dem Hotelgewerbe, deutsch, franz. und engl* sprechend, sucht Stelle fur 2-4 Monate in Stadthotel fur Büro,
Buffet, Economat, zur Ausbildung neben Chef oder als Stutze des
Patrons Offerten sind erbeten an Postfach 52, Kandersteg oder
Tel.(033) 82198. [53]

SCHWEIZER HOTELIER-VEREIN
Facharbettanachwata i Gartanatraaaa 11t ' Talaphon 58697

BASIL

Vakanzenliste
Lisle des emplois vacants

des Stellenvermittlungsdienstes
Die Offerten auf nachstehend ausgeschriebene offene Stellen sind
unter Angabe der betreffenden Nummer auf dem Umschlag und
mit Briefporto-Beilage für die Weiterleitung an den Stellendienst

„HOTEL-BUREAU" (nicht Hotel-Revue)
zu adressieren. Eine Sendung kann mehrere Offerten enthalten.

Stellensuchende, die beim Facharbeitsnachweis des S.H.V.
eingeschrieben sind, erhalten telephonisch Adi essen von unter

« Vakanzenliste» ausgeschriebenen Stellen.

3417 J Kochin neben Chef, nach Übereink erstklassiges Kurhotel,
Zentralschweiz.

3418 Kuchenmadchen, mit Kochkenntnissen, sofort, Hotel 50 Betten,
• Zentralschweiz.

Zimmermadehen, nach Übereink., Hotel 100 Betten, Lugano.
II Buffetdame, nach Übereink Bahnhofbuffet, Kt. Neuenburg.

Serviertochter, 2 Restaurantchasseure, Kaffeeköchin,
Kuchenmadchen, Tellerwäscher, sofort, Hotel 100 Betten, Zurich.
Gardemanger, Jahresstelle, 10. Oktober, Restaurant, Biel.
Officebursche, Kellerbursche, sofort, kleineres Hotel, Bern.
Zimmermadehen, Lingeriegouvernante, 15. Oktober, Hotel
90 Betten, Badeort Kt. Aargau.

3440 Buffettochter, sofort, Erstklasshotel, St Gallen.
3448 Zimmermädchen, servicekundig, sofort, kleineres Hotel,

Ölten.
3449 Abwaschmädchen, sofort, mittelgrosses Passantenhotel,

Basel.
3450 Anfangsköchin, sofort, Hotel 90 Betten, Badeort Kt. Aargau.
3451 Restauranttochter, sofort, nuttelgrosses Hotel, Basel.
3461 Kuchenmadchen, Hausmadehen, sofort, Hotel 25 Betten, Zen¬

tralschweiz.
3467 Restauranttochter, sofort, Hotel 25 Betten, Ostschweiz
3468 2 Serviertöchter, sofort, Hotel 25 Betten, Kt. Aargau.
3460 Buffettochter, sofort, Hotel 110 Betten, Luzern.

Wir bitten das Hotel-Personal,

welches auf die Wintersaison noch kein
Engagement besitzt, sich unverzüglich
anzumelden, weil bereits zahlreiche Personalgesuche

für den Winter eingehen und damit
wir eine möglichst genaue Übersicht über
die Lage auf dem Arbeitsmarkt erhalten.

Hotel-Bureau

3420
3421

3422

3434
3436
3438

3481

3482

3486
3492

Chasseur-Zigarettenverkaufer, sofort, grösseres Hotel,
Basel.
Hilfsetagengouvernante, Kaffeeköchin, Buffettochter,
Nachtconcierge, sofort, Hotel 150 Betten, Zürich.
Zimmermädchen, Glätterin, sofort, Erstklasshotel, Bern.
Restauranttochter, 15. Oktober, Hotel 20 Betten, Bemer Oberland.

3494 Serviertochter, Buffettochter, evtl Buffetdame, sofort, mittel¬
grosses Hotel, Ölten

3497 Buffettochter, evtl. Kuchenmadchen, sofort, kleineres Hotel,
Kt Solothurn.

3504 Servier-Saaltochter, Haus-Zimmermadchen, sofort, kleineres
Hotel, Kt. Baselland.

3507 Kochin, sofort, Hotel 40 Betten, Zentralschweiz
3516 Buffetdame, Serviertochter, englisch sprechend, 15.Oktober,

Restaurant, Thunersee
3524 Jüngere Buffettochter, sofort, Hotel 45 Betten, Neuenburg
3525 Glätterin, Wintersaison, Erstklasshotel, Arosa
3528 Aide de cuisine, Saucier, Commis de cuisine, Commis de

rang, Saaltochter, Wintersaison, Hotel 90 Betten, Arosa.
3534 Restauranttochter, sofort, Restaurant, Bern
3536 Commis de cuisine, sofort, Hotel 30 Betten, Zunchsee
3541 Einfache Restauranttochter, sofort, mittelgrosses Hotel, Vier¬

waldstattersee.
3543 Entremetier oder junger Chef de partie, 15 Oktober,

Restaurant, Basel.
3550 Junger Hausbursche, 15. Oktober, nuttelgr Hotel, Schaff¬

hausen.
3553 Buffettochter, sofort, Restaurant, Kt Neuenburg
3555 Serviertochter, sofort, kleineres Hotel, Ostschweiz.
3556 Wascher oder Wäscherin, Commis Pätissier, Casseroher,

Serviertochter, sofort, Hotel 100 Betten, Basel.
3557 Restauranttochter, sofort, Hotel 65 Betten, Zentralschweiz
3562 I. Saaltochter, Zimmermädchen, Deutsch, Franz., Glätterin,

Waschenn-Lmgöre, Wintersaison, Hotel 100 Betten, St Moritz.
3573 Zimmermadehen, Deutsch, Franz., Jahresstelle, sofort,

Hotel 75 Betten, Genfersee.
3574 Commis evtl. Aide de cuisine, sofort, kleineres Hotel,

Kt. Bern.
3575 Serviertochter, Zimmermadehen evtl. Anfängerin, sofort,

Hotel 30 Betten, Thurgau.
3578 2 Serviertochter, Wintersaison, Restaurant Nahe Davos
3599 Kuchenmadchen, sofort, Restaurant, Basel.
3600 Junger Hausbuxsche, junger Kuchenbursche, Kuchenmad¬

chen, sofort, Hotel 25 Betten, Baselland.

Lehrstellenvermittlung:
3461 Kochlehrtochter, sofort, Hotels Betten, Zentralschweiz
3539 Buffetpraktikantm, sofort, iruttelgr. Hotel, Neuenburg.

3542 Restaurantlehrtochter, sofort, Hotel 35 Betten, Graubunden.
3577 Saalpraktikantin, sofort, Hotel 40 Betten, Zentralschweiz.
3556 Buffetlehrtochter oder III. Buffettochter, sofort, Hotel 100

Betten, Basel.

„HOTEL-BUREAU"
Succursale de Lausanne
Avenue du Thäätre 2, Lausanne, Tölähone (021) 23 92 58.
Les offres concernant les places vacantes ci-aprös
doivent ötre adressöes ä Lausanne ä I'adresse ci-dessus.

8033
8034

8043
8044
8047
8051

8057
8062

8064
8065

8070

8071

8073
8074
8078

8096
8097

8099
8101

Commis de cuisine, de suite, hotel moyen, Bienne.
Sommeliere, de suite, hötel-restaurant de montagne, Alpes
vaudoises.
Commis de cuisine, de suite, hotel moyen, Ct de Neuchätel
FiUe de salle debutante, de suite, hotel moyen, Vaud.
Un ou une secrötaire-telephoniste, de suite, clinique, Vaud.
Femme de chambre, fülle d'office, de suite, a l'annäe, hotel
60 lits, Vaud
Femme de chambre, de suite, hotel moyen, Neuchätel.
Sommeliere, commis de cuisine, de suite, restaurant, Lac
Leman
Femme de chambre, de suite, hötel 70 lits, Lac Löman.
Tournante office-lingerie, commis de cuisine-tournant, de
suite, hötel 50 lits, Vaud
Femme de chambre, de suite, ä l'annöe, grand hötel, Lac
Löman
Cuisiruer seul, gar^on de cuisine, de suite, hötel moyen.
Vaud.
Sommeliere, de suite, hötel moyen, Vaud
Commis de cuisine-tournant, ckruque, Lac Löman.
Conducteur, im econome, gar?on d'office, filles de salle,
femme de chambre, saison d'hiver, hötel 60 lits, Oberland
bernois
Chef de rang, de suite, restaurant, Lac Löman.
Entremetier, pätissier, saison d'hiver, grand hötel, Alpes
vaudoises
Chef d'ötages, chasseur, de suite, grand hötel, Lac Löman.
Chasseur-conducteur, anglais indispensable, chasseur, de
suite, hötel 100 lits, Lac Löman.

Servierkurs z6- °kt-bis 16-Dez-1950

Grundlegende Einführung in Theorie und
Praxis des Services.
Illustrierter Prospekt gratis. Tel.(041) 2 55 51

Schweiz. Hotelfachschuie Luzern, im „Montana"

Zu baldigem Eintritt an verschiedene unserer
Bahnhofkioske gesucht tüchtige

Verkäuferinnen
Deutsch und Französisch Bedingung Offerten mit
Angabe der bisherigen Tätigkeit und der Salar-
anspruche, begleitet von Zeugniskopien und
Photo sind zu richten an Kiosk AG., Bern.

Ich suche Engagement für
Reception, rechte Hand des Pations, Reception-

Kasse oder als AlleinseKretär

m kleineres, erstklassiges Haus (Saison- oder
Stadtgeschaft). Eintritt ab Dezember möglich. —
Offerten unter Chiffre AS 2671 an die Hotel-Revue
Basel 2.

Hotelsekretärin, gewissenhaft, sprachenkuxtdig,
mit allen nötigen Fachkenntnissen und langjähriger
Erfahrung, sucht

Gerance oder Miete
eines mittleren Betriebes. Vorzugsweise Hotel-
Garni oder Apartmenthouse. Zeugnisse und
Roforenzen zu Diensten. Offerten unter Chiffre
GM 2873 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht
2 junge, tüchtige, sprachenkundige

Serviertöchter
in mittelgrosses Speiserestaurant nach Basel.
Offerten mit Photo unter Chiffre M S 2883 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht
per sofort odor nach Übereinkunft selbständige,
tüchtige

Köchin
in bekanntes Speiserestaurant mit eigener
Metzgerei. Schonor Lohn, geregelte Freizeit
sowie familiäre Behandlung wird zugesichert Offerten

unter Chiffre CFA 3345 Z an Orell Fussli-
Annoncen, Zürich 22.

Cuisinier
seul
cherche place pour la saison
d'hiver. Offres sous chiffre
CS 2874 ä l'Hötel-Revue,
Bäle 2.

Junger Mann
Deutsch, Franz., Italienisch in
Wort und Schrift, mit guten
Engkschkenntmssen, sucht
per sofort Stelle als

Nachtportier-
Telephonist

evtl. als Alleinportier. Off.
unter Chiffre AG 2875 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Saaltochter
mit prima Zeugn., deutsch,
enghsch, franz. und etwas
itakenisch sprechend, sucht
Stelle fur die Wintersaison in
grösseres Hotel. Offerten unter

Chiffre 0 12855 Ch an
Publicitas, Chur.

Zu vermieten
in grosser Ortschaft

Tea-room
Kerne Konkurrenz am Platze
Interessenten wollen sich
melden unter Chiffre OFA
3117 Lz an Orell Fussk-An-
noncen, Luzern.

Kttdtin
mit Fachauswois sucht Stelle
neben tüchtigen Chef in
mittleren Hotelbetrieb in der
franz. Schweiz. Eintritt 15.
November. Offerten gefälkgst
unter Chiffre K. H. 2901 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Junger Pätissier, der in
Restaurantbetrieb gearbeitet
hat, sucht Stelle als

Kochpraktikant
in Saison- oder Jahresbetrieb
Eintritt sofort. Lohn nach
Übereinkunft. Offerten unter
Chiffre K.P. 2889 an die
Hotel-Rovuo, Basel 2.

Zu kaufen gesucht
guterhaltener, elektrischer

Kipp-
Kodittessei

50 evtl. 100 1 fassend. Offerten

unter Chiffre K K. 2894

an die Hotel-Revue, Basel 2.

sucht Wintersaisonstelle.
Offerten unter Chiffre P.T.

2900 an die Hotel-Revue,

Basel 2.

Jeurie homme, 21 ans, ayant
quelques notions dans l'hotel-
lerie, cherche place comme

dösirant apprendre l'alle-
mand. Faire offres ä Gilbert
Guillet, Frantzelet, Treyvaux
(Fribourg).

Junger, seriöser Bursche,
deutsch, franz. und engksch
sprechend, sucht
Winterengagement als

Conducteur
oder

Portier-
Conducteur

Gute Zeugnisse vorhanden.
Offerten unter Chiffre B.P.
2891 an die Hotel-Revue,
Basel 2.

Österreicherin, 21jähng,
sucht Stelle als

Buffet-
oder

Saaltochter
für 15. Oktober nur in der
französischen Schweiz
Französische Vorkenntnisse,
mittelmassiges Engksch. Gefl
Offerten unter Chiffre B. O.
2892 an die Hotel-Revue,
Basol 2.

Zwei Gewandte, gut präsentieren¬
de, sprachenkundige

Freundinnen! Barmaid
(21- und 19jahrig), suchen
Engagement fur die
kommende Wintersaison.
Bevorzugt wird Kt.Graubunden.
Deutsch und Franzosisch
sprechend. Eintritt konnte auf
1. Dezember 1950 erfolgen
Offerten sind erbeten an Frl.
Anita Zehnder, Hotel Lo-
canda Svizzera, Ascona (Tes-
sin), Tel. 72821.

Chef-
Pätissier

(Koch) sucht Stelle fur
Wintersaison. Tel. Vitznau

(041) 60214.

Garpon de cuisine-
Casserolier

eventuellement

Garton de maison
avec certificats de 1er ordre
cherche place de suite.
S'adresser ä Postamt 26,

poste restante no 29, Zurich,
Aussersihl.

Junger

Koch-Konditor
mit guten Zeugnissen, sucht
Jahresstelle als

Commis-

Gardemanger

Offerten sind erbeten an
Kurt Wiedmer, Rest. Seiler-
hof, Barau-Langnau 1. E

sucht Stelle
fur sofort. Offerten unter
Chiffre H G 2881 an die

Hotel-Revue, Basel 2.

Zimmer-
mäddien
deutsch und franzosisch
sprechend, sucht Aushilfsstelle
bis anfangs Dezember. Evtl
auch Lingerie oder Mithilfe
im Saalservice. Offerten
erbeten an Paula Roos, Weier-
husk, Romoos (Luzern).

Pianistin
mit eigenem amenk.
Hammond Solovox, sucht
Engagement fur Wintersaison.
Offerten an Ciaire Moser,
z. Zeit Tea-RoomEtter, Wein-
felden.

Servicegewandte

Serviertochter
sucht Stelle in gutgehendes
Restaurant. Sprachenkenntnisse:

Deutsch, Franz. und
Engksch. Eintritt sofort oder
nach Übereinkunft. Offerten
unter Chiffre S S. 2893 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

Tuchtiger

Oberkellner
33Jahre alt, gut präsentierend,
4 Hauptsprachen sprechend,
sucht Engagement in
gutgehendes Hotel fur die
Wintersaison. Referenzen zu Diensten.

Gefl. Offerten unter
Chiffre S. M. 2905 an die Ho-

T tel-Revue, Basel 2.

Qualifizierter

Pätissier-Koch
sucht Stelle in gutes Haus Wünscht sich auch in
der Küche zu betätigen. Davos oder St. Moritz
bevorzugt. Evtl. auch Aushilfe. Offerten unter
Chiff. OFA 5144 D an Orell Fussk-Annonc., Davos.

Gesucht per sofort

Alleinkoch
Serviertochter

Hotel Löwen, Aarau.

för Chefs, KÖChe, LgH|*II||C|Qb Verlangen
Sie kostenlos Prospekte mit Inhaltsverzeichnis über meinen
bewährten, einzig dastehenden Kochkoffer. Dieser

Werkzeugkoffer (nicht aus Holz) ist für Sie unentbehrkeh. Er wird Ihnen
in allen Stufen Ihrer Karriere stets wertvolle Dienste leisten und zwar
jahrzehntelang. Ich kefere nach wie vor Quaktätsware zu vorteilhaften

Preisen und die Bezugsbedingungen sind außerordentlich günstig,

so daß jeder Interessent eine solche Ausrüstung anschaffen
kann. Sie können den Inhalt auch stuckweise beziehen und den
feinen, soliden u. praktisch instalkerten Fiber-Koffer nach Belieben

JOSEPH HDBER, SCHÖNENWERD Tel. (064) 413 73
Spezialgeschäft für Küchen-, Korditoren- und Metzgerartikel

TESSIN
gunstig zu verkaufen, schönes

Cafe - Restaurant-Tea Room
Beste Lage, sehr gut eingeführt Ernsthafte,
kapitalkräftige Interessenten wollen sich melden unter
Chiffre O 14941 Z an Pubkcitas, Zürich.

Gesucht
per sofort: tüchtige und gut präsentierende

Serviertochter
Hoher Verdienst und geregelte Freizeit. Offerten
mit Photo und Zeugniskopien unter Chiffre S. T.
2903 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Restaurant Baslerhof, Basel, sucht per sofort in
Jahresstellen, jüngerer, der Kochlehre entlassener

Commis-Pätissier
Buffettochter

entweder als Lehrtochter oder als III
Buffettochter. Eilofferten an H Schaer-Rudolf, Dir.

Junger, strebsamer Deutscher aus gutem Hause
sucht Stelle als

Kot^praRiSRani
Hotel bevorzugt. Offerten unter Chiffre R.H. 2904
an die Hotel-Revue, Basel 2

Gesucht
nach Zurich in bekanntes Stadt-Restaurant,
per sofort oder auf 15. Oktober

Restaurationstochter
gut präsentierend fur gepflegten Service. Guter
Verdienst. Bewerberinnen nut deutschen, franz
und engkschen Sprachkenntnissen und die über
Fähigkeiten fur einen ä-la-carte-Service verfügen,
wollen Bildofferten einreichen an Veltknerkeller,
Schlusselgasso 8, Zürich 1.
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Le röle de la cuisine a notre epoque*)
«II y a une vingtaine d'annecs encore, les de-

pcnscs de la cuisine ötaient prcsque illimitees.
A l'öpoqne, le chef cherchait avant tout k satis-
faire les gouts extremcraent varies d'une clientele
habituee ä une cuisine riebe et copieuse, mais il
n'ötait pas ob'igö de s'occuper beaucoup du ren-
dement. Qu'en est-il aujourd'hui La montee
du prix des marchandises, durant ces dernieres
anndes, de meine que cellc des frais gönöraux n'a
pas 6te compensec par une augmentation des prix
de vente. La concurrence, toujours plus grande
et plus redoutable, cause dc grands soucis ä ceux
qui assument la responsabilite de la bonne marche
d'un hotel et veulent se cri'ier ou garder une clientele

choisie et fidele; cela d'autant plus que la
cuisine doit etre un ddpartement qui laisse un
bönöficc si modeste soit-il. Aussi, demande-t-on
de nos cuisiniers en gönöral et du «Chef» en
particulier, la connaissance des menus, du calcul des
prix de revient, de l'emploi judicieux des
marchandises, des prix-courants de toutes denrees,
etc.

S'il est vrai, qu'au cours de ces deux dernieres
anndes, la cuisine s'est simplifide, il importe ce-
pendant de satisfaire une clientele toujours plus
exigeante. II ne suffit plus ä nos dtablissements
hoteliers de lui offrir le confort de luxe. II faut,
plus que jamais, faire une cuisine irreprochable,
prdparee avec goüt et suffisamment variee pour
tenir compte d'une saine alimentation. 11 faut
que les mets appretds soient servis rapidement,
chauds, et prdsentds d'une fa?on appdtissante,
ce qui est important puisqu'on sait qu'une partie
de la digestion se prepare, ddjä ä la seule vue ou
au fumet des aliments, par le rdveil des sues
gastriques.

Pour ce faire, on doit disposer de marchandises
de premiere qualite, non pas ndcessairement coü-
teuses, fines et recherchdes, mais bien plutöt
fraiches et saines...

Les achats
Si l'on veut rester dans les limites du budget

et obtenir un rendement optimum, il faut que
les achats soient faits par quelqu'un de compd-
tent, connaissant d'une maniere approfondie les
prix des marchandises, leur prdparation, la durde
de leur conservation. Or, pensons-nous, nul n'est
mieux qualifid pour cela que le chef de cuisine,
parfaitement au courant des exigences du mdtier,
ayant les anndes d'expdrience ndcessaires au
choix d'une viande, d'un gibier, d'un poisson ou
d'un ldgume, et se basant non pas seulement sur
l'apparence extdrieure, mais sur la valeur intrin-
seque des marchandises.»

Les principes ci-dessus que nous empruntons
au ier chapitre du nouveau livre de M. Loewer
montrent bien dans quel sens le professeur de
l'Ecole höteliere de Lausanne, a comju le «Manuel
de Cuisine pour Hoteliers, Restaurateurs et Cui-

*) E. Loewer, Manuel de Cuisine. F. Rouge et
Cie., dditeur.

sintersi> qui vient d'etre dditd par la librairie
E. Rouge a Lausanne.

Mieux qu'un manuel e'est une petite encyclopedic
de la cuisine que M. E. Lee wer offre a. ses

lecteurs. En effet, il part des marchandises essentielles

— dont il donne les caractdristiques, les
propridtds et dont il cxplique les principales
utilisations en cuisine - puis il passe en quelques
pages, aux ddfinitions des termes techniques
employes en cuisine. Ces ddfinitions extremement
prdcises et faciles k retenir rendent la lecture de
l'ouvrage agreable. Mais il n'y a pas que les
marchandises qui entrent en ligne de compte, il v a
aussi l'organisation et l'dquipcment de ce secteur
essentiel des hotels et restaurants, dquipement qui
joue un röle de plus en plus important. C'est pour-
quoi on suivra avec intdret la description des
locaux des installations et du matdriel contenue
dans le manuel ci-dessus mentionnd. Des illustrations

addquates rendent cette partie de l'ouvrage
encore plus claire et plus attrayante.

Qu'il s'agisse des cdrdales, du fromage, des
condiments, des ldgumes, des poissons, des
viandes, du gibier et de la volaille, le nouveau
manuel contient des explications ddtailldes sur
leur origine, leur destination, leur prdparation et
leur utilisation. Des dessins rendent accessibles au
profane les parties des diffdrents animaux utili-
sdes en cuisine.

Tous ceux qui voudront avoir des notions et
des principes de cuisine pourront les acqudrir thdo-
riquement grace aux prdceptes de M. Loewer. Pour
tous ceux qui ont ddjä pratiqud la cuisine, le
manuel publid par la librairie Rouge est un aide-
mdmoire prdcieux.

Technique culinaire
Comme il se doit, la principale de l'ouvrage

porte sur la technique culinaire. Procddant du
gdndral en particulier M. Loewer a ddfini les md-
thodes de cuisson, les prdparations de base de
la cuisine, en particulier les fonds. Un chapitre
est consacrd aux potages et les recettes donndes
pour des principales varidtds permettent de prd-
parer une infinitd de ddrivds dont les constituants
sont mentionnds. II en va de meme pour les
sauces, puis l'on passe aux hors-d'oeuvres froids
et chauds, en s'arretant plus longuement sur les
oeufs et les mets dans lesquels les pätes alimen-
taires, les farineux et le fromage jouent un röle
essentiel.

La prdparation des poissons et des viandes les
plus divers est expliqude en ddtail pour finir par
les entremets. Nous gardons pour la bonne bouche
le chapitre particulierement utile que M. Loewer
n'a pas hdsitd ä ajouter ä son volume, et qui
traite du rendement de la cuisine et des calculs
des prix de revient. La citation du ddbut de cet
article prouve, combien M. Loewer — et il a raison

— attache d'importance k ce facteur ddter-
minant du rendement de l'hötellerie. Quand nous
aurons dit que le nouveau manuel traite de la
composition des menus et des cartes de mets,
et contient des tableaux sur les quantitds de mar-
chandise ndcessaires en gdndral par personne

pour les diffdrents plats du menu et des mets ä
la carte, qu'il donne encore les temps de cuisson,
on comprendra que nous n'avons pas exagdrd en
qualifiant de petite, cncvclopddie le dernier ou-
vrage du professeur de l'Ecole höteliere.

Ce manuel sera d'autant mieux accueilli chez
nous qu'il y a fort Iongtemps.anotreconnaissance,
qu'il n'a pas paru de livres de cuisine en fran^ais.
Comme les progres 011 revolution de la cuisine
ont dtd rapides depuis quelques anndes, l'absence
d'un nouveau livre de cuisine sc faisait pdnible-
ment sentir. II faut done remercier et fdliciter
M. Loewer d'avoir combler cette lacunc.

Diminution des «nuitees» en
juillet au Tessin et en Suisse

romande
En Valais, la frdquentation a etd un peu plus

faible que I'an dernier. Certes, les Suisses ont dtd
plus nombrcux (~ 5700 nuitdes ou 4 pour cent),
mais les dtrangers ont fourni 10100 nuitdes ou
iö pour cent de moins, de sorte que dans l'en-
semble, cette rdgion a enregistrd une perte de
4400 nuitdes ou dc 2 pour cent. II faut bien dire
que les Frangais, les Italiens et aussi les Nord-
Amdricains accusant une certaine avance, mais
les gains de nuitees qu'on leur doit sont modestes
et n'ont pu compenser entieremcnt les diminutions

de nuitdes anglaises (— 11600), beiges et
hollandaises. Les rdsultats sont moins favorables
qu'il y a 1111 an ä. Hinhaut, qui annonce un recul
dc 27 pour cent. Les pcrtcs sont plus limitdes
ä Brigue (— 12 pour cent), Sion et Zermalt (— 9),
Saastal (—6), Evolenc-Les Handeres (—6) et
Montana — 2). Les autres stations dc vacances
du Valais ont dtd plus reclierchdes qu'en juillet
1949, surtout Morgins (+ 20 pour cent), Cham-
pery et la Vallee de Bagnes (1'un ct l'autre
T 14 pourcent). A Salvan-Les Marecottes, Crans,
Sierre, Champex et dans le Val d'Anniviers, les
augmentations varient de 6 ä 3 pour cent.

Comme 011 l'a dit plus haut, les hotels et
pensions des Alpes vaudoises ont dtd plus frequentds
que 1'annee derniere durant le meme mois. Le
nombre total des nuitdes s'est dlevd en effet de
3400 ou de 7 pour cent, bien que l'apport suisse
ne se füt presque pas modifid. Le contingent
etranger s'est accru de 3200 nuitdes ou de 16 pour
cent, grace, surtout, aux botes de France et
d'ltalie. C'est Villars-Chesieres qui a tird le meil-
leur profit de cet essor du tourisme international;
son chiffre global de nuitdes s'est dlevd de 13 pour-
cent. Aux Diablerets, l'augmentation a dtd de
16 pour cent, ä. Chdleatt-d'Oex de 5.

Le Tessin accuse une diminution, tant dans le
secteur indigdne (— 8 pour cent) qu'dtranger
(— 42500 nuitdes ou 38 pour cent); la baisse
totale atteint 50600 nuitdes ou 24 pour cent, soit
done presque un quart. A ce propos, il ne faut
pas oublier que le Tessin, contrairement a. d'au-
tres rdgions touristiques, avait ddjä. subi une perte
en juillet 1949. Le nouveau recul est du, ici
dgalement, pour prds de 80 pour cent aux yisi-
teurs britanniques, dont les nuitdes se sont rd-
duites de deux tiers, en tombant de 60000 &
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20000. Cette rdgression fut accompagnde d'une
baisse de 29 pour cent des nuitdes d'hötes beiges,
mais eile fut attdnude 1111 peu par une augmentation,

assez marqude en pour-cent, mais peu im-
portante en valeur absolue, des nuitdes de tou-
ristes italiens, fran9ais et allemands.

Le centre le plus dprouvd a dtd Lugano, oil la
participation etrangere avait atteint, 1'annee pas-
sde, 70 pour cent. Le ddficit a dte de 37000 nuitdes

ou d'un tiers. A Locarno, on a comptd 29
pour cent de nuitdes de moins, k Ascona to.
Brissago, en revanche, a etd plus frdquentd qu'en
juillet 1949.

Sur les bords du Leinau, le total des nuitdes est
descendu de 34500 ou de 11 pour cent. A cette
chute ont contribue aussi'bien les Suisses (— 6900
nuitdes ou 6 pour cent) que les etrangers (— 27600
ou 13 pour cent). Les Anglais et les Beiges, en
particulier, furcnt moins nombrcux qu'il y a un
an, alors que les Fran^ais le furent davantage.
Les hotels et pensions des deux chefs-lieux, Geneve
et Lausanne, durent se contenter de rdsultats
moins favorables que ceux de juillet 1949; il en
fut de meme pour Montreux (— 16 pour cent),
le Mont-Pelcrin (— 12). Vevcy et ses environs
(— 4). Seul Chexbres s'est maintenu au niveau
de l'annde derniere.

Beschäftigungsstand im
Hotelgewerbe in der Sommer¬

saison 1950
Vom Bundesamt für Industrie, Gewerbe u. Arbeit

Durch die auf repräsentativer Grundlage
durchgeführte übliche Erhebung über den Beschäftigtenstand

im Hotelgewerbe in der Sommersaison
1950 sind insgesamt 1476 Betriebe mit 80286
Gastbetten erfasst worden. Der mittlere
Beschäftigtenstand in den Monaten Juni-August 1950
weicht von demjenigen im entsprechenden
Zeitraum des Vorjahres nur unbedeutend ab (— 1%).
Nimmt man den Durchschnitt der Sommersaison
1938 als Ausgangspunkt des Vergleichs, so ergibt
sich eine Zunahme der Zahl der in den erfassten
Betrieben Beschäftigten um 30%.

In den wichtigsten FremdenVerkehrsgebieten
zeigt die Veränderung des Beschäftigtenstandes
seit Jahresfrist kein einheitliches Bild. Eine
Zunahme verzeichnen die Kantone Wallis (-1- n%)
und Graubünden (+2%); im Kanton Luzern
wurde der Vorjahresstand behauptet, während
die Kantone Bern (— 2%), Waadt (—4%) und
Tessin (— 8%) einen Rückgang aufweisen. In
den Großstädten verblieb der Beschäftigtenstand
durchschnittlich auf der Höhe der letztjährigen
Sommersaison, während sich für die übrigen
städtischen Fremdenzentren ein Rückgang um

Gouvernante

generale
exp£rimenfee, event. dfetage
ou 6conomat, chercbe
place ä l'ann&e, region
du L6man. Entr&e ä conv.
Offre sous chiffre G G 284S
ä l'Hötel-Bureau, Lausanne.

fach- und sprachenkundig,

sucht verantwortungsvollen

Posten.

Jahresstelle. Zeugnisse und

Referenzen zu Diensten.

Offerten unter Chiffre E 14733 Z

an Publicitas Zürich 1.

Gesucht in Jahresstelle: jüngere

Serviertochter
deutsch und franz. sprechend, sowie

Kinderfräulein
(ref.), franz. Muttersprache. Handgeschr. Offerten
mit Photo und Gehaltsansprüchen an Hotel Neues
Schloss, Zürich.

Gesucht
jüngere und tüchtige

in kleineres Speise-Restaurant.
— Offerten mit Zeugniskopien

und Lohnansprüchen
an Frau Bachmann, Restaurant

Bündnerstube, Drahtzugstrasse

61, Basel 2.

deutsch, franz. u. ital.
sprechend, sucht Stelle für die
Wintersaison in mitt'gr. Hotel.
St. Moritz wird bevorzugt.
Ebenfalls wird für junge
Tochter Stelle gesucht als

M-lniien
Offerten unter Chiffre S Z 2800
an die Hotel-Revue, Basel 2.

18 Jahre alte Tochter mit
Handelsdiplom, deutsch,
englisch und französisch
sprechend und Vorkenntnis in
Italienisch sucht Stelle als

Sekretärin-

Praktikantin
in gutgeführtes Hotel.

Offerten unter
Chiffre A 547 Fd an Publicitas

Frauenfeld.

Gypsier-Peintre

qualifiö, ayant l'habitude de
travailler dans les hotels,
entreprendrait travaux de
renovation entre-saisons.
Arrangement selon entente.
Offre sous chiffre P.U. 19277
L., ä publicitas, Lausanne.

Südtiroler, 30jähr., Englisch,
Italienisch, Deutsch, sucht
Praktikantenstelle als

Chasseur, Liftier,
Tag-Nachtportier oder
Conducteur

in der franz. Schweiz, zum
Erlemen der franz. Sprache.
H. Annegg, Meran (Italien),
Markthallengasse 13.

abe

eine Stelle
auf das erste Inserat
hin gefunden;rücken
Sie es nicht mehr
ein

So schreiben uns
Stellensuchende oft.

Gesucht
für die Wintersaison, tüchtige, sprachenkundige

Buffetdame
Barmaid
Obersaaltochter
Saaltöchter

sowie tüchtiger
Portier und Liftier

Offerten mit Photo und Zeugniskopien unter
Chiffre W.S. 2808 an die Hotel-Revue, Basel 2.

ERSTKLASSHOTEL
in bündnerischem Winterkurort sucht für die Wintersaison

:

Restaurationstöchter
sprach- und servicegewandt

Liftier sprachenkundig
Aide de cuisine od. Commis
Etagenportier

Offerten mit Zeugniskopien und Photo unter Chiffre B W
2855 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Gesucht
auf 1. November 1950

Kondukteur-Bahnportier
erfahren und sprachenkundig. — Offerten an
G. Salis, Hotel St. Gotthard, Bern.

Hoteldirektor mit fachkundiger Ehefrau

mit In- und Auslandpraxis, in ungekündigter
Stellung, sucht neue

Hoteldirektion
Offerten erbeten unter Chiffre D R 2849 an die
Hotel-Revue, Basel 2.

HotelseRretäi-Kurse

sowie kombinierte Kurse für

Handel und Hotelfach
beginnen im

Oktober

Handelsschule

Rüedy
BERN

Bollwerk 35 Telephon 31030

Unterricht durch Fachlehrer
ProtDikli iratu — 6eiti Hefarmnn

STELLENVERMITTLUNG

Restaurants
KAUF u. VERKAUF,
vermittelt im In- und Aueland

zu bescheidenen
Gebühren. G. Frutig, Hotel-
Immobilen, Bern, Spitalgasee
32, Telephon (031) 3 83 02.t w

V, Reduisez la casse au ».»J
minimum.
Eliminez tout danger LA
de blessure aux levres.
Demandez les beaux
verres ä bord inebre-
chable DUR-O-BOR.

DUROBOR
Marque deposee

sucht Stelle für Wintersaison,
deutsch, franz. sprechend.
B. O., Wallis, Waadt bevorz.
Offerten unt. Chiffre Z D 2842
an die Hotel-Bureau, Basel 2.

Barlehrtochter
gesucht.
Junge, adrette, intelligente Tochter mit
Kenntnissen im Service findet Barlehrstelle in erstkl.,
absolut seriöser Bar. Offerten mit Zeugniskopien
sind zu richten an: Gerbern-Bar, Luzern.

Einfache, frohmütige, gut
aussehende TOCHTER,
geschäftstüchtig, mit viel Sinn
für Häuslichkeit, sich einsam
fühlend, vermög., wünscht

HEIRAT
mit ser. Partner im Alter
zwischen 30 u. 40 Jahren. Zu-
schr. mit Bild vertrauensvoll
unter Chiffre Z W 7930 an
Mosse-Annoncen, Zürich 23.

ON CHERCHE

chef de cuisine
de 1er ordre, sachant faire de la cuisine fine.
S6rieuses references öxigöes. Entr£e 1er no-
vembre. Ecrire sous chiffre S R 2857 ä l'Hötel-
Revue ä Bäle 2.

EHEPAAR, er

Alleinkoch
und sie

Restaurations-
od. Saaltochter

suchen Engagement f. kom >

mende Wintersaison. Welsch»
land oder Berner Oberland.
Offerten unt. Chiffre E P 2843
an die Hotel-Revue, Basel 2.

Höfel de 1er rang Suisse romande

cherche

chef de reception
Trös au courant de la partie. — Offres avec
copies de certificate et photo sous chiffre S R
2673 ä l'Hötel-Revue, Bäle 2.

Italienische «

Nelken la
per Dutzend Fr. 1.80

Treibhaus Nelken p. Stück -.60
Treibhaus Rosen p. Stück -.50

Kummer, Blumenhalle
Baden, Tel. (056)27671

mit den unzuverlässigen
Mäusefallen 1 Heute
verwendet man als radikale

Vertilgungsmittel

Mäuse-
virus
gegen Haus und Feldmäuse

gegenHaus- u.Wasserratten

Schweiz. Serum- &
Impfinslitut BernQ
Abteilung Schädlingsbekämpfung

Entfette
die zu dicke Fett-Unterhaut nut grünen Kräuterpillen «Helvesan-3» zu Fr. 3.50. «Helvesan-3» ist unschädlich, regelt die Darm-
tatigkeit und Darmentleerung und entwässert den Körper. Keine schwächende Fasten- oder Abführ-KUR und trotzdem wird manschlank. Man ersetze die täglich benotigte Flüssigkeit mit «Entfettungstee» aus der Apotheke oder Drogerie. Wo nicht erhältlich
Versand durch Lindenhof-Apotheke, Rennweg 46, Zürich 1. ' Helvesan-3
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3% ergibt. Auch in der Gliederung nach der
Höhenlage ist die Veränderung seit Jahresfrist
nicht einheitlich: einem Rückgang in den
Tieflandstationen um 3%, in den voralpinen Stationen

um 7% und in den Alpengebieten um i%
steht' eine Zunahme in den hochalpinen Stationen
um durchschnittlich 4% gegenüber. In den
Betrieben mit unter 100 Gastbetten liegt der
Beschäftigtenstand um 3% unter demjenigen des
Vorjahres, während die Betriebe mit 100 und
mehr Gastbetten eine Zunahme um 1% aufwei-

Zu Zeiten, da die Lebensmittel in
uneingeschränktem Masse zur Verfügung stehen, wird in
den meisten Haushaltungen und Verpflegungsstätten

eine länger dauernde Vorratshaltung keine
grosse Rolle spielen. Denn es besteht jederzeit
Gelegenheit, all das, was der Käufer begehrt, dem
jeweiligen Bedarf entsprechend zu beschaffen.
Nachdem nun aber" wiederum das Anlegen von
Nahrungsvorräten in Haushaltungen empfohlen
wird, dürfte auch die Frage der zweckmässigen
Aufbewahrung von Lebensmitteln vermehrtem
Interesse begegnen.

Die Lagerfähigkeit der einzelnen Lebensmittel
ist sehr verschieden und hängt in erster Linie von
ihrer chemischen Zusammensetzung ab. So weiss
man zum Beispiel aus Erfahrung, dass Zucker
unbegrenzt haltbar ist und glacierler Reis ihm in dieser

Beziehung kaum nachsteht, dass sich
Fleischkonserven bis fünf Jahre, Hülsenfrüchte zwei Jahre
und Teigwaren ein Jahr ohne Schaden aufbewahren

lassen, die Haltbarkeit bei den Mahlprodukten
(Mehl, Griess usw.) aber meist nur drei bis sechs
Monate beträgt.

Auf solche Angaben kann man sich aber nicht
immer verlassen; denn es kommt vor allem auf die
Art der Lagerung und das Alter der Waren beim
Einkauf an. Viel wichtiger ist es, die Gefahren zu
kennen, die die Haltbarkeit und schliesslich auch
die Zuträglichkeit der Nahrungsmittel beeinflussen

können.
Schädlich wirken sich fast durchwegs Feuchtigkeit

und Wärme aus. Sie begünstigen das Schimmel-

und Bakterienwachstum und beschleunigen
chemische Umsetzungen. Aber auch das Licht und
der Luftsauerstoff sind für unsere Lebensmittelvorräte

in mancher Beziehung nachteilig.
Eine völlig trockene Lagerung verlangen

insbesondere Getreide- und Hülsenfrüchte und alle ihre
Mahlprodukte, die Teigwaren und die gedörrten
Erzeugnisse. Hier sind es vor allem tierische Schädlinge

aus dem Insektenreich, denen gewehrt werden

muss: die Mehl- und Dörrobstmotte, der
Reiskäfer usw. Schutz vor ihnen bietet die Verpackung
der Produkte in soliden Papier- und Cellophan-
säcken oder Büchsen und Gläsern. Stoffsäcke
haben sich vielfach nicht bewährt, da gewisse
Insekten ihre Eier offenbar durch das Gewebe
hindurch zu deponieren vermögen.

Bei den Haferprodukten hat man sich auch zu
vergegenwärtigen, dass diese einen verhältnismässig

hohen Fettgehalt aufweisen (6—7% gegenüber

2% im Weizen- und Gerstenkorn). Selbst in
den trockenen Erzeugnissen findet sich immer
noch so viel Feuchtigkeit, dass das natürlicherweise

vorkommende fettspaltende Ferment, die
Lipase, das Fett zu zersetzen vermag. So können
insbesondere Haferkerne schon nach 5-6 Monaten
durch einen muffigen Geruch und ranzig-bitteren
Geschmack auffallen.

Besonderer Aufmerksamkeit bedarf das
Aufbewahren von Fett und Öl. Sind sie wasserhaltig oder
hat die Luft ungehindert Zutritt, finden
fettzersetzende Bakterien und Schimmelpilze die nötigen
Lebensbedingungen. Das Fett wird ranzig.
Untersuchungen haben ergeben, dass dieser Fehler noch
bei einem Wassergehalt von 0,3% auftreten kann.
Dies zeigt deutlich genug, wie wichtig es ist, beim
Auslassen von Fett alles Wasser auszutreiben und
Öl nur in völlig trockene Flaschen abzufüllen.
Gefährlich ist auch das Licht. Es führt zur Vertal-
gung des Fettes, einer besonders tiefgreifenden
Veränderung, die widerliche Geruchs- und
Geschmacksstoffe erzeugt und mit einem Bleichungs-
prozess einhergeht. Fette und Öle sind daher vor
Licht geschützt und kühl aufzubewahren. In
gleicher Weise wie dieses wirken Spuren von Metall,
die zum Beispiel in mangelhaft verzinnten Vor-
ratsgefässen ins Fett gelangen können. Besonders

Schweizerische Beiträge
Heft 31: Walther, Alfred: Die touristische

Binnenkonjunktur des zweiten
Weltkrieges und ihre Bestimmungsgründe.
1948, 148 Seiten, Fr. 8. — Verlag Stämpfli,
Bern.

Lange Zeit hat man den Begriff des Fremdenverkehrs

ausschliesslich auf den Ausländerverkehr
bezogen. Den Binnentourismus glaubte man

als quantitd ndgligeable betrachten zu dürfen.
Als zu Beginn des zweiten Weltkrieges der
Zustrom der ausländischen Gäste in die Schweiz
radikal abbrach, sahen viele Kreise eine
Katastrophe für die Unternehmungen des Fremdenverkehrs

voraus. Die Verluste waren aber nicht
so hoch, wie man vorerst befürchtet hatte; denn
während des Krieges erfuhr der Binnen-Fremden-
verkehr eine erfreuliche Steigerung, so dass die
Ausfälle des internationalen Tourismus zum Teil
kompensiert werden konnten.

Walther hat sich in seiner Arbeit (Berner
Dissertation) die Aufgabe gestellt, die Bedeutung des
zusätzlichen Fremdenverkehrs während der Kriegsjahre

1939 — 1945 zu untersuchen. Der Grund
dieser touristischen Binnenkonjunktur liegt
natürlich in erster Linie darin, dass es den
reiselustigen Schweizern nicht mehr möglich war, ins
Ausland zu gehen. Die Ferien mussten
notwendigerweise im Inland verbracht werden. Die
Schliessung der Grenzen vermag aber die erfreuliche

Entwicklung des sozialen Tourismus in der
Schweiz nicht zu erklären. Dafür sind andere
Gründe massgeblich. Die anhaltende Vollbeschäftigung

während der Kriegszeit bewirkte eine Ver-
grösserung des Volkseinkommens. Wenn auch die
Lebenshaltungskosten immer mehr anstiegen und
die Steuerlast immer drückender wurde, so
bewirkte doch die Rationierung eine Konsumein-

HOTEL-
sen. Für die unteren Rangklassen ergibt sich ein
Rückgang um 3%, für die oberen Rangklassen
ein dem letztjährigen entsprechender
Beschäftigtenstand.

An der schwach rückläufigen Beschäftigung
sind beide Geschlechter beteiligt, die männlichen
Angestellten indessen etwas stärker — 2%) als
die weiblichen (— 1%). Von 100 in den erfassten
Betrieben beschäftigten Personen entfallen im
Berichtszeitraum 41 (Vorjahr 42) auf männliche
und 59 (58) auf weibliche Angestellte.

empfindlich ist in dieser Beziehung eingesottene
Butter. Zu ihrer Lagerung greift man daher mit
Vorteil zum altbewährten Steinguttopf.

Für die Lagerhaltung spielen auch die Konserven

im engern Sinne, d.h. die in Büchsen haltbar
gemachten Lebensmittel eine nicht unwesentliche
Rolle. Sie sind fabrikmässig hergestellt, kühl und
trocken gelagert, jahrelang haltbar. Doch stellen
sich auch hier mit der Zeit gewisse Veränderungen
ein, die als Alterungserscheinungen bezeichnet
werden und mit Geschmackseinbussen verbunden
sind. In kondensierter Milch karamelisiert der
Zucker und verleiht ihr eine dunklere Färbung.
Bei Fruchtkonserven kann sich infolge Einwirkung
der Fruchtsäure auf das Büchsenmaterial - wobei
Wasserstoff abgespalten wird — eine Säurebombage

entwickeln. Sie ist an und für sich belanglos,
hat aber im Konservengut einen mehr oder weniger

starken Metallgeschmack zur Folge. Es hat
daher gar keinen Sinn, Büchsenkonserven
unverhältnismässig lang aufzubewahren. Sollte bei
Fleisch- oder Gemüsekonserven eine Bombage
auftreten, sind sie unbedingt als verdorben zu
betrachten.

Schliesslich seien die im Haushalt hergestellten
Konserven erwähnt, die in Zeiten stärkerer
Vorratshaltung ebenfalls vermehrte Beachtung
finden. Dabei soll der Tendenz, in solchen Fällen alle
erdenklichen Erzeugnisse einzumachen, durchaus
nicht beigepflichtet werden. Neuere Untersuchungen

führten zur Erkenntnis, dass bei den
hauseingemachten Gemüse-, Fleisch-, Pilz- und Obstkonserven

nach einmaligem Kochen nur in den
selteneren Fällen völlig sterile Produkte erzielt werden.

Für die Haltbarkeit der Obstkonserven ist
dies jedoch belanglos, da die von der Kochtemperatur

nicht erfassten sporenbildenden
Mikroorganismen infolge des Fruchtsäuregehaltes nicht
zu gedeihen vermögen. Die Gefahren lauern in der
Gemüse-, Fleisch- und Pilzkonserve, wo den
Gärungserregern Eiweißstoffe zur Verfügung stehen.
Um in diesem Falle Fehlprodukte möglichst zu
vermeiden, ist eine Lagerung bei höchstens 12 Grad
Celsius unbedingt erforderlich. Zuverlässige
Ergebnisse liefern nur die fraktionierte Sterilisation
(zwei- bis dreimaliges Kochen in Zwischenräumen
von 24 Stunden), die man sich in den Haushaltungen

noch mehr zu eigen machen sollte. Die
Gewohnheit, hauseingemachte Gemüse-, Fleisch- und
Pilzkonserven vor dem Genüsse aufzukochen,
sollte man aber trotzdem niemals aufgeben.
Dagegen ist es ratsam, den Inhalt von Gläsern und
Flaschen, deren Deckel sich während der Lagerung
gelockert haben, als ungeniessbar zu beseitigen.
Anders zu beurteilen sind indessen eventuell
auftretende Gärungen im Fruchtkonservenglas. Diese
rühren jeweils von Sprosspilzen her, die Zucker
in Alkohol und Kohlensäure zerlegen. Solche
Obstkonserven können — eventuell nach vorherigem
Aufkochen - ohne Gefahr genossen werden.

Immer wieder begegnet man der Auffassung,
der mit dem Sterilisieren verbundene Luftaustritt
aus den Gläsern sei ausschlaggebend für die
Haltbarkeit der Konserve. Dies ist keineswegs der.Fall,
denn rerade die gefährlichen eiweisszersetzenden
Baz.llen bedürfen keines Sauerstoffs. Es ist daher
falscn, wenn das Abbrennen von Spiritus beim
Auflegen des Konservenglasdeckels oder das
Absaugen von Luft mittels Wasserstrahlpumpe
gelegentlich als Sterilisiermethoden angepriesen werden.

Es sind nichts anderes als Verschlussverfahren,
die das Anbringen einer Feder zum Festhalten

des Deckels erübrigen und einzig und allein bei
kochend eingefüllten Fruchtkonserven angängig
sind.

Von grosser Wichtigkeit ist es endlich auch, dass
die einzulagernden Lebensmittel mit dem
Einkaufs- und Herstellungsdatum versehen und nach
Massgabe ihrer Haltbarkeit verbraucht und wieder
ersetzt werden.

zur Verkehrwissenschaft

schränkung. Auf diese Weise wurde Kaufkraft
freigesetzt. Es galt nun, die überschüssige Kaufkraft

für den Fremdenverkehr zu mobilisieren.
Eine geschickte Werbetätigkeit setzte ein. Ohne
bedeutende sozialpolitische Massnahmen
(Entschädigung des Lohn- und Verdienstausfalls an
Wehrmänner, bezahlte Ferien, Tarifpolitik der
Bahnen, Schweizer Reisekasse, Hotel-Plan,
organisierte Erholung in Ferienheimen der
Verbände und Unternehmungen usw.) wäre eine
Breitenentwicklung im Fremdenverkehr, wie wir
sie in der Kriegszeit erlebt haben, aber kaum
vorstellbar gewesen.

Walther schätzt die zusätzlichen Einnahmen
aus dem Binnen-Fremdenverkehr der Kriegsjahre

auf über 700 Millionen Franken. (Davon
entfallen 340 Millionen auf die Hotcllerie, 130
Millionen auf das Gastwirtschaftsgewerbe, 145
Millionen auf die Bahnen und 100 Millionen auf
Nebenausgaben.) Derartige Berechnungen sind zwar
immer sehr problematisch, weil man ja keineswegs

wissen kann, welchen Verlauf die Frequenzen
des Binnenverkehrs unter normalen Verhältnissen
genommen hätten. Doch vermittelt die
Untersuchung einen guten Einblick in die Grössenver-
hältnisse der binnentouristischen Kriegskonjunktur.

1

Heft 34. Zaugg, Pierre: Die Erschliessung
des Kantons Tessin durch den Fremdenverkehr

und ihre volkswirtschaftlichen
Auswirkungen. — 1949, 173 Seiten, Fr. 9.-,
Verlag Stämpfli, Bern.

Das Tessin wurde, im Vergleich zu den übrigen
Fremdenverkehrsgegenden der Schweiz, relativ-
spät durch den Tourismus erschlossen. Erst der

R E V U E

Ausbau und die Verbesserung des Verkehrswesens

in der zweiten Hälfte des 19. Jahrhunderts
schuf die Grundlagen zu der bedeutsamen
wirtschaftlichen Entwicklung des Südkantons.
Besonders der Bau der Gotthardbahn zeitigte äusserst
wichtige Wirkungen. Zaugg schildert diesen Ent-
wicklungsprozess in einer interessanten
Monographie (Berner Dissertation). Seit 18S2, dem
Jahr der Eröffnung der durchgehenden Gotthardlinie,

nahm der Fremdenverkehr des Kantons Tessin

einen blühenden Aufschwung. Eine zunehmende

Zahl von Reisenden verbrachte die Ferien
in den landschaftlich schönen und klimatisch
günstigen Gegenden des Seengebietes. Die
Beherbergungsstätten schössen wie Pilze aus dem
Boden, Fremdenverkehrsbahnen wurden gebaut,
die Strassen verbessert, Kurhäuser eröffnet, usw.
Auf den Seen entfaltete sich ein reger Ausflugsverkehr.

Nach dem ersten Weltkrieg zog es immer mehr
Schweizergäsie in den Kanton Tessin. Vor 1939
mochte der Anteil der Schweizer an den Ankünften
rund 60% und der der Ausländer rund 40%
betragen haben. Der kriegsbedingte Ausfall der
ausländischen Kundschaft hatte daher im Tessin
nicht so katastrophale Folgen wie in andern
Fremdenverkehrsgebieten.

Der Fremdenverkehr des Kantons Tessin ist
dadurch gekennzeichnet, dass er vor allem auf
das Gebiet von Lugano (Sotto-Ceneri) und
Locarno konzentriert ist. Mit dem aufkommenden
Autotourismus haben zwar auch die Täler (Leventina,

Riviera, Blenio, Maggia) einen wachsenden
Gästebesuch zu verzeichnen. Zur Hauptsache
sind aber die Seengebiete vom Fremdenverkehr
alimentiert.

Die volkswirtschaftliche Bedeutung des
Fremdenverkehrs für das Tessin lässt sich klar ersehen,
wenn man bedenkt, dass vor der Eröffnung der
Gotthardbahn ein grosser Teil der Bevölkerung
zur Auswanderung gezwungen war, weil die
Erwerbsmöglichkeiten fehlten. Heute sind nach
Zaugg rund 8000 Personen in den.Fremdenver¬
kehrsgewerben des Kantons beschäftigt. Der
Tourismus vermochte aber auch andere Wirtschaftszweige

nachhaltig zu befruchten. Vor allem haben
Handel, Gewerbe und Landwirtschaft grosse Vorteile

aus der Entwicklung gezogen. Der Kanton
Tessin ist ein schönes Beispiel dafür, in welchem
Ausmass-die Wirtschaftsstruktur einer Landesgegend

durch die verkehrsmässige Erschliessung
beeinflusst wird.

Heft 35. Branger, Conrad: Tarifmassnah-
men der Schweizer Bahnen zur Förderung

des Fremdenverkehrs. — 1949.
155 Seiten, Fr. 8. — Verlag Stämpfli, Bern.

Unter dem Begriff des Fremdenverkehrs
verstehen wir die Gesamtheit der Beziehungen, die
sich aus dem Aufenthalt von Ortsfremden
ergeben. In dieser Definition ist das Moment des
Reisens, des Ortswechsels, implizite enthalten.
Die Höhe der Transportkosten und der
Aufenthaltskosten sind oft von entscheidender Bedeutung

für den Reiseentschluss. Preisermässigungen
wirken sich daher psychologisch meist günstig
aus, indem sie die Reisefreudigkeit stimulieren.

In einer gründlichen Studie (Zürcher Dissertation)

untersucht Branger die Frage der
Sondervergünstigungen im Eisenbahnverkehr, um dann
auf die touristischen Tarifmassnahmen der Schweizer

Bahnen zu sprechen zu kommen. Beim Aus
flugsverkehr sind die Reisekosten sehr hoch, die
Aufenthaltskosten dafür gering. Es besteht deshalb
die Gefahr, dass der Reisende das für ihn billigste
Verkehrsmittel vorzieht. Um einer Substitution
der Bahn durch Automobil, Motorrad oder Fahrrad

vorzubeugen, begünstigen die
Bahnunternehmungen daher oft den Ausflugs- und
Wochenendverkehr. Beim Ferienverkehr sind die
Aufenthaltskosten meist grösser als die Reisekosten.
Die Substitutionsgefahr ist hier kleiner. Dennoch
begünstigen viele Bahnen den Ferienverkehr, um
damit eine Frequenzsteigerung zu erzielen.

Die tarifarischen Massnahmen zur Förderung
des Fremdenverkehrs können einmal darin
bestehen, dass im Einzelverkehr Sonntags-, Sport-,
Rundfahrtbillette oder kurzfristige General- oder
Regionalabonnemente ausgegeben werden.
Familien- und Kollektivbillette sollen Gruppenreisen

erleichtern. Das 1947 eingeführte Ferien-
billet stellt eine Kombination der früher
abgegebenen Ferien-Abonnemente und der
zusammenstellbaren Billette dar. Als besondere
preispolitische Massnahme ist noch der Ausländerrabalt

zu erwähnen, der in den Jahren von 1931
bis 1941 gewährt werden musste, um dem
ausländischen Tarifdumping begegnen zu können.

Branger berechnet, dass im Durchschnitt der
letzten 20 Jahre mehr als zwei Drittel der
Einnahmen, die die SBB aus dem Personenverkehr
erzielt haben, aus dem Fremdenverkehr
resultieren. Insgesamt sei rund ein Fünftel der
Einnahmen aus dem Personenverkehr auf den
Verkauf von verbilligten Billetten zurückzuführen.
Jede Tarifermässigung kommt dem ganzen
Fremdenverkehrsgewerbe zu'gut. Man kann also
füglich sagen, dass sich die tarifarischen
Massnahmen der Bahnen ganz allgemein zum Vorteil
der schweizerischen Volkswirtschaft auswirken.

Heft 39. Schluep, Hans: Die Bedeutung des
Fremdenverkehrs für die schweizerische
Post-, Telegraphen- und Telephonverwaltung.

— 1950, 114 Seiten, Fr. 7. — Verlag
Stämpfli, Bern.

Post und Fremdenverkehr stehen in
vielfachem Sinne in einem gegenseitigen Zusammenhang.

Schluep hat es unternommen, diese
Beziehungen für die schweizerischen Verhältnisse
näher zu untersuchen (Berner Dissertation). Im
ersten Teil der Arbeit berechnet er den Betrag
der Mehreinnahmen, den die schweizerische PTT-
Verwaltuog durch den Fremdenverkehr erhält.
Für das Jahr 1945 kommt er zum Beispiel auf
einen zusätzlichen Erlös von 11,7 Millionen
Franken, der sich auf eine vermehrte Beanspruchung

der Leistungen der Post durch die Fremden
zurückführen lässt (Brief- und Paketpost, Reisepost,

Telephon und Telegraph). Das Berechnungsverfahren

ist teilweise sehr summarisch gewählt.
So ermittelt der Autor beispielsweise den
gesamten, fremdenverkehrsbedingten Anteil der
Telephon- und Telegrapheneinnahmen auf Grund
der Verhältnisse in Lugano, Luzern und Davos,
indem er die dort festgestellten Ergebnisse
anhand der Logiernächterelation auf die ganze
Schweiz überträgt.

Der zweite Teil der Untersuchung ist den
Massnahmen gewidmet, mit denen die PTT-Vcrwal-
tung den schweizerischen Fremdenverkehr
beeinflusst. Weil der Tourismus für die Post eine be¬
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Karotten, Endiviensalat, Blumenkohl.

achtliche Einnahmequelle darstellt, ist die
Verwaltung an seiner Förderung sehr interessiert.
Die direkten Werbe massnahmen bestehen einmal
darin, dass Beitragsleistungen an die wichtigsten'
Institutionen des Fremdenverkehrs gemacht werden.

Daneben entfaltet die Post eine eigene
Werbetätigkeit in Wort, Schrift und Bild. Dem
Reisesport, vor allem den Alpenposten, kommt
eine grosse indirekte Werbewirkung zu. Die
Reisepostchecks, die auch im Ausland abgegeben
werden, können ebenfalls als indirekte Werbemittel

betrachtet werden. In neuerer Zeit hat
man auch die Postwertzeichen in den Dienst der
Propaganda gestellt (Landschaftsbilder auf
Briefmarken). Poststempel werden zuweilen mit
Werbeslogans versehen. Die Post hat, wie man sieht,
zahlreiche Werbemöglichkeiten. Der Erfolg dieser

Propaganda kommt nicht nur der PTT-
Verwaltung allein zu, sondern der gesamtschweizerische

Fremdenverkehr zieht seinen Nutzen
daraus. H. R.

DIVERS

A l'Ecole d'cenologie et de viticulture
de Lausanne

Fondde Tan dernier ä Lausanne, l'Ecole supd-
rieu're d'cenologie et de viticulture a rouvert ses
portes pour la deuxieme sdrie de ses cours princi-
paux.

Dds son ouverture, cette dcole spdcialisde a
connu un succes rdjouissant. C'est qu'on est bien
conscient aujourd'hui de l'importance d'une
formation professionnelle solide. La simple routine
ne suffit pas plus en agriculture et en viticulture
que dans les autres branches de notre dconomie.
Pour pouvoir lutter contre la concurrence des
vins dtrangers, il faut sans cesse amdliorer la
qualite de nos propres vins. Et pour cela le futur
vigneron, le viticulteur-pdpinidriste, comme le
caviste ou le ndgociant en vins, doivent avoir des
connaissances süres pour rdussir dans leur
profession. II est ndeessaire qu'ils s'initient aux md-
thodes nouvelles et qu'ils apprennent ä lutter
contre les maladies dont quelques-une sont
nouvelles, elles aussi, comme cette ddgdndrescence qui
fait des ravages dans certaines regions de France.

Toute la Suisse romande et le Tessin sont gran-
dement intdressds au bon ddveloppement de
l'Ecole supdrieure d'cenologie et de viticulture de
Lausanne. Son conseil de fondation est prdsidd
par M. Luisier, directeur de l'Ecole valaisanne
d'agriculture de C.häteauneuf-Sion et le Conseil
de direction par M. Rend Gallay, directeur des
Stations föderales de Montagibert.

Sous cette compdtente direction, les dldves qui
doivent avoir au moins 19 ans, sont rdpartis en
deux sections distinetes. Celles de viticulture est
ouverte ä des jeunes gens qui ont accompli au
minimum deux anndes de pratique viticole, pos-
sddant le diplöme d'une dcole d'agriculture ou
pouvant justifier des connaissances scientifiques
thdoriques dquivalentes.

Les dldves de la section d'cenologie doivent
avoir accompli une annde de pratique dans une
exploitation vinicole (commerce de vins, travaux
de cave, cafd, hötel-restaurant, etc.) et possdder
des connaissances jugdes süffisantes dans le do-
maine des sciences naturelles, physiques et chi-
miques. Les candidats qui ne remplissent pas
cette derniere condition doivent, pour etre admis
au cours d'oenologie, suivre avec succds un cours
prdparatoire d'une durde de 3 mois (avril ä juin)
organisd par l'Ecole elle-meme.

Dans la section de viticulture, l'enseignement
professd tend ä prdparer ä la maitrise viticole,
ä former des viticulteurs, pdpinidristes, ä
procurer aux cantons viticoles les spdcialistes dont
ils ont besoin: personnel des services viticoles,
conseillers viticoles, moniteurs de cours, chefs de
cultures, contröleurs de vendange, rdgisseurs d'ex-
ploitations viticoles, ä donner ä ceux qui seront
placds aux postes de commande des organisations
viticoles les connaissances techniques et dcono-
miques dtendues qui leur sont ndeessaires.

Tandis que de son cötd la section d'oenologie
vise ä former des oenologues et ä donner ä tous
ceux qui sont intdressds aux traitements des vins:
commer9ants, cavistes, cafetiers, höteliers-restau-
rateurs, etc., les connaissances pratiques, techniques

et scientifiques sur les vins qui leur per-
mettront d'exercer leur profession avec succes.

Sans entrer dans le ddtail des cours, on voit
par l'exposd ci-dessus que le but de l'dcole est de
former des spdcialistes qui peuvent ddvelopper
leurs connaissances en un laps de temps relative-
ment court, un semestre d'dtudes.

Les nouveaux cours ont ddbutd cclui d'cenologie

dans la seconde quinzaine de septembre
1950, celui de viticulture au cours de la deuxieme
moitid d'oetobre 1950. Le nombre des places est
limitd (20 dans chaque section). Les inscriptions
sont ddjä nombreuses, notamment pour le cours
d'cenologie, pour lequel il ne reste plus de places
disponibles.

II faut etre reconnaissant aux initiateurs de
l'dcole d'avoir, par leur rdalisation, rdpondu ä
une impdrieuse exigence, le perfectionnement des
diffdrentes branches du vin, qui ont une si grande
importance dans l'dconomie de notre petit pays.

Redaktion — Rddaction:
Ad. Pfister — P. Nantermod

Inseratenteil: E. Kutan
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Die Aufbewahrung
von Lebensmitteln im Haushalt

Von Dr. J. Häni, städt. Lebensmittelinspektor, Bern



Page n HOTEL REVUE Seite Ii

ignimpex
sie:

uris neir-^'el'
_el. EinrioW®S^6Tmobel

1,0 Bugl>olII°

TsSlinge ,ialf^lunS'

u r n 1 6 Vi * 6 1: „ter »0
Sol «a*\0«n, St««*«,

Scbu^e MjC_sitze,stifte,1«^
^ i j t i ^ e '

f a\ervierWe«fB.4e„anllen »B«

Beet®, ®a
„„iere:

Vervielf'al^S^iepapiere
Watnzen'
ielP^en;Spie

Exportorganisation: LIGNIMPEX
Nationalunternehmen für den Außenhandel der Holz- und Papierindustrie

BUDAPEST, V. Nädor utca 4

Infolge Übernahme eines Hotel-Betriebes übergibt Hotel-
Fachmann an Fachleute sein

Restaurant- Dancing- Bar
mit ca. 300 Sitzplätzen im TESSIN. Günstige Lage. Geschäft
in Vollbetrieb. Gesicherte Existenz. Einmalige, vorteilhafte
Gelegenheit. Selbstinteressenten erhalten Auskunft unter
Chiffre R. D. 2878 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Generalvertretung
Weinhandlung Voss

Zürich 23

O T E L
Zu verkaufen im Bündnerland, altbekanntes
Bergbotel in schönster Lage. Massiv gebaut, 27
Zimmer, 40 Betten, Bad, Garage, Restaurant,
Speisesaal, grosse geschlossene Veranda nebst
sämtlichem Inventar. Eignet sich für Saisonbetrieb
sowie Ferien oder Erholungsheim. Auskunft
erteilt gerne Chiffre Z. U. 7929, Mosse-Annoncen,
Zürich 23.

«Roberts Modern &
Commercial »

SCHOOL OF
ENGLISH

Lerne perfekt Englisch in
3 Monaten bei guter englischer

Familie. Privatstunden
von erfahrenem Lehrer,
Universitäts-Professor. Nettes
Heim, gute Verpflegung und
schönes Zimmer. Frohes
Familienleben. — Preis £ 20.—

pro Monat, alles inbegriffen.
Prima Referenzen von
ehemaligen Studenten zu Diensten.

Roberts, 15 Wyndham
Avenue, Maxgate on Sea.
Kent. England.

Informationen und alle Einzelheiten

erfahren Sie durch Mr. O.
Maire, Gartenstrasse 73, Basel.

Elektrische Kartoffel-Schälmaschinen Automatische
Pommes frites-

Schneidemaschine

Modell Nr. C 7 - 100 kg pro Stunde Modell Nr. C B12 — 160 kg pro Stunde
PreiSj.Fr. 883.— PreisJ.Fr. 995.—

Die besten -MASCHINEN
englische Fabrikation

Diese Maschine schneidet 100 kg
Kartoffeln in 8 Minuten in Pommes frites
Modell F 1 (Handbetrieb) Fr. 750.—
Modell F 2 (elektrisch) Fr. 985.—

M. WOOLF, Avenue Montchoisi 13, Telephon (021) 26 0283 LAUSANNE

iL-
IMMOBILIEN-ZÜRICH
AGENCE IMMOBILIERE D'HÖTELS

Seidengasse 20 (früher Rennweg)

Treuhandbureau
für Kauf, Verkauf, Miete von

Hotels, Restaurants, Caf6s
Kuranstalten, Pensionen

(Im In- und Ausland)
Erstklassige Referenzen — Telephon (051) 236364

KÜBLER & CIE. S.A.
TRAVERS

Distilleric, Liqueurs, Ape'ritifs, Sirops

Specialties:
Gentiane pure du Jura, Genievre, Kirsch
et Prune Monseigneur, Marc du Clochard

et
UN BOUQUET, Liqueur de cerises

Extraordinaire!

Zu verkaufen

IN INTERLAKEN
Altbekanntes Haus seit 25 Jahren im gleichen
Besitz. 18 Zimmer, Bad, Garage, Rest., Speisesaal,

gr. geschl. Veranda, gr. Rest.-Garten. Eignet
sieb vorzüglich für Küchenchef. Offerten

u. Chiffre H R 2863 an die Hotel-Revue, Base 12.

Gesucht
evtl. auch mietweise für die Wintersaison

htittetfrcfi&sec, MUüsoUec

Restaurationsherd
Offerten unter Chiffre E R 2853 an die Hotel-
Revue, Basel 2.

Servietten-
Taschen

in Leinen und Halbleinen

in allen Farben, Hotelnamen ansprechend bestickt,
Überschlag-Einfassung mit Overlock-Crochetta.

Musterofferte unverbindlich.

Paul Federer
Textilien en gros, Rorschach

Scholastika 16, Telephon 4 16 77.

Gesuc&i scQlecfftgefientles

Hotel-Restaurant
evtl. nur grösseres

Restaurant
Bedingung: Aufschwungsmöglichkeit durch
starken persönlichen Einsatz. Kein angesprochenes

Saisongeschäft. Offerten unter Chiffre P E
2787 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Freundliche, währschafte

Gästezimmer
ab

Fr. 375.-
einzelne Betten ab Fr. 63.-
Schränke ab Fr. 125.-
sowie sämtliches Hotelmoblliar, nirgends so vorteilhaft.

Spezialgeschäft

Brunn er, handwerkliche Möbel
Albisstrasse 25, Zürich 2/38 Telephon 453912 u. 454241

Seriöse, unverbindliche Beratung

Junges, tücht. Ehepaar mit sehr guten Fachkenntn.
Erfahrung und Ausbildung in der Hotellerie, z. Zt.
in leit. Stellung, sucht

Direktion oder Gerance
eines Gastbetriebes. Zürcherischer Fähigkeitsausweis

vorhanden. Offerten sind erbeten unter
Chiffre D.O. 2804 an die Hotel-Revue, Basel 2.

Zu kaufen gesucht
ein guterhaltener

elektr. Kochherd
4-feldrig (4 Plattenreihen), mit Backofen. Offerten,
unter Angabe der Plattengrösse und Anordnung,
der Anschlusswerte, der -Spannung sowie des
Fabrikates und des Erstellungsjahres, sind zu
richten unter Chiffre P 12319 Y an Publicitas Bern

LAGO MAGGIORE

Gutgehendes

Höfel-Restaurant
am See in bester Verkehrslage, 25—30 Betten,
Terrasse, Garten, moderner Komfort, am
verkaufen, evtl. zu vermieten. — Anfragen an
Postfach 682 Lugano.

FERRUM-WÄSCHEREI ANLAGEN

Waschmaschinen

Zentrifugen
Giättemaschinen
Trockenapparate
Kompl. Anlagen

Verlangen Sie unsere Angebote

FERRUM AG. Giesserei & Maschinenfabrik Rupperswil
Verkaufsbüro Zürich Löwenstrasse 66 Telephon (051) 274887

Herbstliche Zirkulan-KUREN Gegen Arterienverkalkung, hohen Blutdruck, Schwindel,
Herzklopfen, Kopfweh, Wallungen, Wechselj ahr-Beschwerden,
Krampfadern, Knoten, Müdigkeit, Schwellungen, Stauungen,
Hämorrhoiden, eingeschlafene Arme, Hände, Beine u. Füsse.

Fr. 19.75 Origfl. Fr. 4.75, y2 KUR
Fr. 10.75. Kräuterextrakt,
wohlschmeckend. InApo-
theken und Drogerien.
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der grosse Iflahrungsmittel-

erfolg 19BO die herrlichen

GOLDEN CHIPS
immer frisch und knusperig. Verkauf an die
Gäste in Bars, Cafes, Restaurants, in Säckchen

zu 30 Cts. Verlangen Sie Gratismuster
von

CHIPS, PRiTRE & CIE
Nahrungsmittelfabrik - Bureau in Lausanne

Tel. (021) 225307

Jeder Wirt-Restaurateur, welcher sich bei

unserem Stand Nr. 739 A, Halle 7 der
Olma in St. Gallen einschreibt, erhält
gratis 5 Beutel von unseren herrlichen Golden

Chips.

Le Roi des champagnes
Le Champagne des rois

Döpoaitaixe poor la Suiaae

A. Fiaoher

Premlöre Distlllerle par Adlons BSIe
Telephon 53043 und 8 30 44

ff 1 MKA"-TEP PICHKLOPFMAS CHINE
Patent und System Mettler

Ersatz für mangelnde Arbeitskräfte. — Grosse Arbeitserleichterung für das Personal.
Durch Saugen und Klopfen zugleich, absolute Reinigung und Auffrischung von

a) Wolldecken

Miete - Lohnklopferei

b) Matratzen

Verkauf

c) Läufer d) Milieux und Vorlagen

bis heute unerreicht gründliche und völlig unschädliche Reinigung. — Erstklassige Referenzen
aus Hotel- und PrivaJtreisen. — Für alles Nähere sich zu wenden an:

H. W. METTLER, INfl., Teppich-Service, GENfeVE, 12, Rue du Colombier

Lavabo u. Schüttstein

blank und rein
mit dem entfettenden

Reinigungspulver

Seit Jahren bewährt,
von Kennern begehrt

W.KID, SAPAG, Postfach Zürich 42

Tel. (051) 28 60 11

Unsere Erfahrungen —

Ihr Nutzen 1

Praktische Weißblech-Streudosen
zum Nachfüllen werden

der SAP-Lieferung
gratis beigefügt.

«GLOBE»
Modell 1950

Amerik. Schrägschnittmaschine

Referenzen:
Schweiz. Wirtefachachule

«Belvoir» Zürich
Schweiz. Hotelfachachule

Hotel Montana, Luzern

Occasions - Aufschnittmaschinen

Universal-Küchenmaschinen

Theo Kneuhühler & Co., Luzern
Mühlebachweg 81, Tel. (041) 20084

Die Stuhl-RUckenlehne mit
Rohrgeflecht verleiht dem Sitzmöbel eine
vornehme Note. Die eleganten
Horgen-Blarus-Modelle mit
Rohrgeflecht werden viel verlangt, weil
leicht, luftig und doch solid. Sitzen
und Ausruhen auf Stahlen von

HDRIJEN—0 LRRIIS

AG. MÖBELFABRIK HORGEN-BLARUS IN GLARUS Tel. (058)5 20 91

Ein guter Kaffee
bringt Ihnen Gäste.

Servieren Sie unsere

Giger-Mischung
dann sind es zufriedene Gäste I

HANS GIGER & CO., BERN
Import von Lebensmitteln en gros
Gutenbergstrasse 3 Telephon (031) 22735

"\

"X

Das grosse Lehrbuch der Bar
von H.Schraemli.4. umgearbeitete und erweiterte Auflage. Reich illustriert.
Ein Fachbuch für Anfanger und erfahrene Praktiker. — Aus dem Inhalt:
Betriebslehre, Warenkunde mit Bezugsquellennachweis für die im Handel

erhältlichen Spirituosen. Praktisches Mixen (Rezeptteil mit neuem
solidem Griffregister zum schnellen Aufschlagen der Mixrezepte),
Weinkunde usw. 588 Seiten mit vorzüglichen Abbildungen. Leinenband Fr. 18.-
plus Wust, und Porto.

Der Meistermixer / Le Roi du Bar
von H.Schraemli. Das Büchlein enthält auf engstem Raum und in kurzen
Formeln sämtliche Standardrezepte und Spezialitäten in alphabetischer
Reihenfolge. Elegantes Bändchen In dünnem Taschenformat.
Deutschsprachige Ausgabe mit glelchzeltger französischer Ubersetzung. Eignet
sich nur für Berufsmixer. - Preis Fr. 6.50 plus Wust, und Porto.

Die beiden Werke sind erhältlich beim Fachbuchverlag der Union
Helvetia, Luzern, Telephon (041) 25551.

Vorteilhafte
Badetücher
Bald sind es 50 Jahre her, seit unsere Firma
die ersten Hotels belieferte. Ziehen auch
Sie Nutzen aus unseren Erfahrungen. —
Wählen Sie bewährte Hotel-Qualitäten!

Lido die schwere

Lloyd die extra schwere
Qualität, fast unverwüstlich, mit den echt
türkischen Knoten. — Beide finden Sie

wiederum bei Geelhaar! Auf Wunsch wieder
mit eingewobener Inschrift.

Handtücher
Qualität Lido, 50 X 100 cm

Badetücher
Qualität Lido, 130 X 160 cm

Badetücher
Qualität Lloyd, extra schwer, 130X160 cm

Gerne unterbreiten wir Ihnen bemusterte
Offerte!

SO

W. Geelhaar AG., Thonstr. 7 (HelvetiapL)
Gegründet 1869 Telephon 2 2144

KS 30 Z mit Flansch für Zusatzaggregat
Preis Fr. 1600.—

KARTOFFEL-SCHÄLMASCHINEN
elektr., mit 200, 400 und 1200 kg Stundenleistung. Variante von
zwei Typen mit Zusatzgetriebe fürUniversal u. Passiermaschine

Verlangen Sie ausführliche Offerte
oder Vertreterbesuch, eventuell
Vorschläge überZahlungserleichterungen

|| ijaIIBfilji

IMPERATOR
Mehrzweck-Küchenmaschine

elektr. 20-Liter-Rührkessel, Tourenbereich 150*bis
420, stufenlos beim Rührwerk, ab Fr. 2500.—,
ferner Universal - Passiermaschine, Fleischwolf,

Kaffeemühle, Spezial-Tische

REPPISCH-WERK AG. Giesserei, Maschinenfabrik, Möbelfabrik DIETIKON-ZÜRICH Tel. (051) 918103

Besuchen Sie unseren Stand Nr. 327 an der Fiera Svizzera in Lugano vom 30. September bis 15. Oktober 1950.


	

